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fils élt étriqué» mal isolés et d mge 
reux, il s'est produit une sorte de 
t ève dans la lutte engagée à ce 
sujet enire le maire et les carnpa- 
guies.

li en résuit • que l’éclairage élec
trique di-r ru s et des parcs rest a 
suspendu j sju'à dema n soir au 
moins, les coiupagi ies ayant décla
ré qu’el es ne rétabliraient pas leurs 
co.ira >.s jusqu'à ce que le juge An
ti r. ws se soit prononcé.

Un annonce que les commi-sawes 
d- s paies, aya il seuls le droit d’en 
réglt-r l’éclanage, sont intervenus à 
leur tour

l:s ou. révoqué en bloc toutes les 
auto.isat ons qui avaient 4 é accor
dées aux compagnies pour êo airer 
es pacs par l'elecli icité, et iU font 

rétablir 1’auci.enJ éc airage an g.<z. 
En attendant, :a police qui surveille 
les divers parcs pendant la nuit a 
é;é doublée par mesure de précau-

Quaut aux compagnies sous pré
texte de rép rer leu:s anciens fl s, 
co nme on leur en reconnaît le 
droit, el.es continuent à les faire 
remplacer, ce qui » st pourtant bien 
diff-renls. Un j.oli« eman, imitant 
le zèle de ceux de Brooklyn, s'est 
avisé d’ariêier un ouvrier qui, sans 
arborisation, tendait un nouveau 
fil d’eclairageé eciriqu^ 
street, entre Flizabetn s 
wery, et l'a coud it devant la cour 
de police des Tombs. Mais un 
avocat, rép'és niant deux compa
gnies d'éclairage électrique, s: st 
présenté aussi’ôt pour défendre 
l’accuse. L'a vocal a prétendu que 
les comp gnies faisaient simple
ment renouveler eurs fl s, «fin de 
pouvoir éclairer de nouveau la vil
le dans quelques jours “sans dan
ger pour 1 s passants”, et qu’on 
avait pes le dro.t de les empêcher, 
au moins jusqu'à ce qua le juge An
drews ait rendu sa décision. Le 
prisonnier a été relâ hé. Cela 
prouve que les compagnies ne son
gent pas le moins du monde à faire 
passer leurs fils sous teire et qu’el- 
prétendant au cou Ira. re les laisser 
suspendus en l'air comme par le

Maintenant que l’émotion causée 
par la mort du mo heureux Peeks 
commence à s'apaiser, on dirait 
vraiment que la lutte entreprise 
contre les compagnies tourne à la 
comédie

On parle de les forcer à réduire 
leurs courants et à employer des fils 
mieux isoles ; mais on oublie la 
question principle, et la première 
qui ait été soulevée : Peut on, 
ou non. contraindre les*compagnies 
a obéir à la loi qui leur enjoint de 
faire passer leurs füs sous terre ? 
Or, il s’ g t avant tout de faire dis
paraître les fi s suspendus ,dans les 
ruts ; c’est là ce que demande le 
public, et c’est là ce qu’il exig-ra 
certainement un Jjour s’il se produit 
quelque nouvel accident-

Le tronc place dun-) C n re si ets 
pour recevoir les dons en faveur de 
la famille de l’infortuné Peeks vient 
d’être enlevé. La.-omme recueillie 
s’élève à 82. 1 rii.

Lee fees de teréts dans le nord-oucet
Chicago, 22—Un épouvantable 

feu de prairies sévit depuis quaran
te huit heures à quelques milles 
seulement de la ville de Bismarà 
( Dakota du nord ).

L s efforts des fe miers po r 
arrêter les progrès des fl mimes tout 
restés sans résultat, et la plupart des 
fermes de la région ont été 
en cendres avec tout leur contenu. 
Un vent violent contribue encore à 
augmenter la furie du feu. Lj vi - 
lage de Mennk-n, situé à quelques 
milles de Bsmaik et qui compre
nait se ze maisons seulement a été 
anéanti. St s habitants sont sans 
abri et sans ressources.

Aux derniers avis, le vent pous
sait rapidement 1 s flammes dans la 
direct on de Bismark : la ville était 
toute enveloppée d’un nuage de 
fumée suffocante et les ha bilan ta 
é ta ent dans la consternation.

D'autre part, des fe x de foiêts 
qui sévis-ent, avec plus ou moins 
de violence, depuis près de trois 
semaines dans les environs de Brii 
geman ( Minnesote ), ont ravagé 
toute la région sur une étendue de 
plusieurs milles, et en usé des dégâts 
matériels incalculab es.

Dans le village de Green bus, qui 
a été presque totalement détruit, 
une femme du nom de Whitiar a 
péri dans les fl tînmes.

Enfin d’autres feux de fo êts ra
vagent également les enviions de 
Marsfield ( Wiscoi su ), et cette villa 
est, di'.-on, en danger immin ni 
d'êire détruite.
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Ecuries de louage, Chevaux et Voilure* 
de premier ordre. Commandes exécutée* 
tans retard. Commimieatious par télé
phone.

Nous 
avons va 

asssortiment 
complet et choisi 

de bons pianos de 
seconde main. Les 

prix et condi
tions sont à la 

portée de 
tous.
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OTTAWA A BOSTON KT NSW YOHK 
ET TOUS LES POINTS A 

L’EST ET AU SUD.

6Ra rue SUSSEX, 65
En face de la rue GeorgeL MANGER, de 

s GENRES
CHITTY & CO.

Eieaiteirsef Agents SPECULATION. MONTRESlat* convoie part'ront de la gare d© ru# Elgin 
comme suit

TRAIN EXPRESS DE MONTREAL

fl OA A TUT TRAIN EXPRESSeeracor- 
O.WW A'A f-ant avec l’Kxprt-se du 

Tronc à Coteau pour l’Ouest et à 
al • ver lei train «lu O. and Trur.* |*>ur 

Sud Est. * Tirant là à 11.80 a.ni.

4.50 P.M.
à 8 20 P.ir., ee raccortant avec le» trains du 
Ver . ont Central et du Grand Tronc pour

Geo A. Router,

IÎANQIJIER & COURTIER
------DE------

PBELL Prix KXTRtllRIim'RSllENT
REDUITSPROPRimS FONCIERES Montré 

l’Est et le 40 et 42 It roadway et 51 New 
Street, New-York City.48 HUE ELGIN, OTTAWA

HiJta; Titres, (.rains, Provisions et 
Pétrole nch- tées, vendu» et uégo- 

oiés sur marges.

pour brochure expllca.
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INTERCOLONIAL
Récemment reçues, le plus 

grand assorti ;n ut do mon tree 
d’or et d’argent de la ville 
pour etre vendu ù i.n prix à 
peu près 60 contins dans la 
piastre.

l’Est,dan.- Grand 
street et Bo-

I». s.teubles, d’Ottawa 
par la bonne qua*

Le* co” rois arrive ont à 12 30 p. m e 
P,ni «le l'K t, se raccordant à la gare 
aventure. Montréal, avec les trains de 

du Hint

m et 8 10 
Mon- 
l’K*t

har Palais Pullman sur les trains de 
Montréal.

Un train quittera 'a gare du «chemin Rich
mond à 7#43 a. m. et 4JW p. m. *e raccor
dant avec le» trains Kxpjess de Montréal.

La Route direct* entre l'Ouest et tous les 
points du Bas du St Laurent, de la Baie 
Je* Chaleurs, province de Québec ; ain
si que le N :.uvr»u-B.unewick, la Nou- 
veMe-Ertisse, Vile du Prince Edouard, e 
Cap B éton, les 1 es de la Madeleine, 
Tcrrtneuvs et St Pierre.
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L*n accident «te chemin de fer
Hutchinson, 22—Un train rapide 

du chemin de fer de Santa Fé, à 
des inaiion de l’Est, vient d’arriver 
à Hutchinson (Kansa-), avec doi zt 
heures de retard (t avec quatre 
wsgons de voyageurs et un wagon 
de bigages de moins qu'il n’en 
avait à son départ. Par suite de 
la rupture d’un rail, le train avait 
déraillé près de Howdl, petite stati
on située à vingt.milles de Do Jge 
City. Les quatre wagons de voya
geurs et le wagon de b îgagr-s man
quants avaient été précipités au 
fo.;d d’un remblai, ayant environ 
dix pieds de haut. Frisonne n’a 
été tué sur le coup ; mais une ving
taine de voyageurs ontété blessés, 
dont six très grièvement. Le feu a 
pris aux wagons renversés, ans: ilôt 
après l’acc;dent ; mais on est par
venu à éteind e les flammes sans 
difficulté et personne n’a été biûlé.

Les wagons renversés ont été 
abondouués ; leurs occupants ont 
été empilés tant b en que mal dans 
lesdeux seuls w. gous qui n’avaient 
pas déraillé, et on les a conduits 
aii si jusqu’à Hutchinson. Tous les 
blesses o.it été transportés depuis à 
l’hôpital de la compagnie, à Kan
sas City, et deux de ces infortunes, 
au moins sont dans un état désts-

l» souvenir de I» guerre de «IceMion
N w-York. 22—11 vient d arriver 

à New-York un Espagnol du nom 
de José Antonio Gonzales, qui, de
puis quinze ans, cour, le moude à 
la rtcheithi d’un de ses oncles, un 
riche plan leur de Cuba, M. Fran
cisco Grandes, disparu dans les cir
constances les plus romanesques 
pendant la guerre de séces-ion. 1

a.* a. McMillanLeg trains exp ce» quittent Montréal et 
Halifax, tous es iuu s ( Imian lies exceptés) 
et se rendent à destina ion d© tous ces 

change ent de chare, en 30

nts chars dortoirs (buffe')et salons 
jour sont attachée à chaque train

EXPRBHS DK BOSTON ET NEW-YORK 
VIA ROUSE'S POINT

HU«mllerw en art mi e« ,.n «l#|*||ISetvice Spécial)J
oints sansE

Les populaires places d eau et de pèche 
du Cans ia e© tre vent le long de cette 
ligne; ou bien, on peut s’y renro

MCISE DESJARDINS120 P-M
Point i 6 40 p. m et st- raccordant à cet en
droit avec les trains du VermAnt Central et 

e et Hudson, pour l’Eet et le Sud, 
à Boston à 7 40 < t à New-Yo-k à 7.

l.ajustice aux F.Uts-t oll
New-Yoïk, 22—On écrit de Ba ti- 

~ more que le cardinal G bbons 
considère la lenteur de la justice 

\ aux Etats-Ui.is envers les criminels 
comme une menace pour le bon 
ordre et la bonne administration 
gouvernementale. Le cardinal 
croit à 1 ffîcacité de la peine de 
mort ; mais il est d’avis qu’il y a. 
trop ü’échi.ppatoires grâce auxquel
les de nombreux criminels réussis
sant à se eoustaire au châ iment 
q /ils méritent. Dans un ouvrage 
qu’il doit faire paraître dans les 
pr< miers jours du mois prochain et 
qui aura pour titre Noire héritage 
chrétien, le cardinal dit à ce sujet ;

“ C’est un abus scandait ux qu’il 
puisse se produire si souvent un si 
long intervalle entre la condamna 
t on du coupable et l’exécution de la 
s ntence. La justice manque sou
vent son dut par àuite de ce délai. 
Cartes la vie humaine est chose 
sacrée'; mais les louables que l’on 
l lit pour la sauvegtrder dépassent 
tu il le mesure. Dans ces der
nières années la conviction des cri
minels, sur'.out dans le cas de meu- 
tie, est devenue très difficile par 

' suite des moyens de défense emplo
yes par le b ueau, notamment eu 
invoquant la follie comme excuse. 
Puis, lorsqu’on est enfin parvenu à 
obtenir une condamnation, i’txécu- 
tion se trouve généralemen suspen 
due par toute sorte de délais. Les 
trop nombreuses objections que Ion 
permet aux avocats de soulever ; 1 s 
appe s d’une cour à fautiv ; h- 
pourvoi en giâce devant le gouver
neur de l’Etat, et la facilité avec 
laquelle on obtient d> a signatures 
pour les pétitions en demande de 
commutation de peine, forment un 
système de defense si extravagant 
qu’il détruit toute l’efficacité de* 
jugements par le jury. Une promp
te exécution de la sentence dictée 
par la loi, après un procès imparti
al, voilà ce qui effraie les mal
faiteurs et satisfait la conscience 
publique. Mais c’eri justement le 
contraire qui se produit chez nous 
dans l’administration de la justice, 
et qui donne une apparence de 
plausibilité à l’application de la loi 
de Lynch.”

Ub drame an tribunal

PBELL 2M, H ux DAi.HOu.-ife 
Marchand do (Jf^ar » choisis, Tutnsa 

Pipes, etc.

Salon de barbier— coiffmir au 
rue Dalhoûsle.

MT Le patronage publie est. sollicité "H|

10 030 flOli™ 0f ÏTOffHtarrivant à Boen 
00 le lendemain

Des chars dortoirs pullman «ont attachas 
aux trains entre Ottawa et Ho»ton. Les pas
sagers d’Ot'awa pour New York prendront 
les Pullman à Saint-Al bans ou à Rouse'» 1

par eelte
De tout choix doivent être vendus d’ici a< 

1er J «III.*l. Prix depuis 4 oen# 
------en monéant. -____î la rue Sparks) Là uairi dxs pa as a ©x kh ar dbs malms, ca-
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Les passagers pour la Grands Bretagne 
i le Continent Européen en laissant Mont- 

tin, rejoindront 
iaki le même soit

Les billets, les lit» et tous autres 
"*ig lement peuvent être nh'enns au bi 
d-s billets de la citA ou aux Stations.

féal, le jeudi ma
paitaat à Rimonski le même soir.

On appallt 1 attention des expédUeu 
les facilitée eupérieur#* aae leur offre 
ligue pour l'expédition de la 
autres marchandises dans Iss 
l'Est et à Terrsn 
tion du grain et < 
marchés fcarop'ens.

Tomes i «formations relatives aux 
traoepert de fret et de passagers et des bil 
let* peuvent être oi?tenues en s’adressant à 

E. KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa,

Tapisserie pos<Se pour 10 et» 
le rouleau.

le eteamir

E PATINS ----------LE
que leur offre notre 
de la farine et des 

J provinces d© 
pour l’expédi- 

oduite chei Its

des bil -

B. J. OHAMBRRLIN,
Surintendant Général Irideau
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choix du Canada t «Ioh Ki-tts Unie.PERCY R. TODD,
Agent général des Passagers.00 Clochettes assorti me t do j 

le rouleau, ni 
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papiers doré.» depot» 76 
bordure» depuis 6 ecu's 

public à venir me
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Teinture de toutes Sortes
TOirjOlIRM K51 MAIM.

J. K BELANGER
1» H CK HANK,

13tij, rue
GEO W, ROBINSON, agent pou 

eagers • t le fret de l'Est, 
Saint Jacques, Montréal.

D. POTTING ER, 
Suriuttihdaut-Q 

du Chemin de Fer. 1 
N. B., 2 Juil et 1889. J

ci Heurs <| nu I i 
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on du poste d’affaires e 
ement Voitures Légère», 
ciines nous avons puisé 
le garantir entière sat:s- 

direction ; leu 
irer et nos prix très bas. 
dtôme qus nous m. ttoas

LE CANADA"tl
T. «T. SEATON

EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTEHorloger e* Bijoetler
Marchand de Montres d'Or et d'Argent, Pen
dules, Anneaux et Bijoux de to tes sortes. 

Tous les ouvrages sont garanti*.
5ioe.se» H SU res WeilliNKoe. Ottawa

us notre F. C. 60ILLAÜMÏ[(Suc 'e J A Sejhold)

Rue Sparks
-chez—

A. BEAUVAIS et Cie.,
No. 103, Rue Bank, Ottawa.

CIHKAIUK: STEWART Rl.OC KtîN-ŒLL
< «lu de* ruew MITNNKX «t YOUKLOTERIE Nouveau m tgasin de f haus- 

-----sures------
J’Invite le public k ven 

visit®. Je ti«-ns aussi pli 
pour ouvrages de pratiques—satisfaction 
garantie.

ATTENTION ! W. O. McKAYW. J. BLLARDRK DE

NATIONALEFITZPATRICK ET HARRIS
Se lout un piai.-ir de remercier ie public 
pour l’encouragement qui leur a été donné, 
et il» in itc-nl de nouveau tout le monde à 
venir la re une visit à leur magasin ; leurs 
marchandises s>out du premier choix,

'mporutenr de Vins, liiqueure, Cigare* 
Tabacs ; sue i proprié aire deDY Fabricant de charrue* et forgeron

de lOnt evarf ritraltw 
le ftlna court dtlsl

ir me faireM. Grandes, qui était un des 
plus rich s planteurs du d s'.rict de 
Santa Clara (lie de Cuba), s’* st em
barqué le 29 septemb.e 1^64, à la 
Havane, à bord du steamer Uoanoke 
pour venir faire des achats de ma
chines à Ne w-Yo; k. Mais le Roa
noke ne de va t jamais arriver à des 
tinatioD.

A peine sorti du port de la Ha
vane, et au momcul même où il 
s’an était pour laisser descendre son 
pilote, le steamer a été abordé par 
une eu bai cation sur laquelle s • 
trouvaient huit hommes se ditaui 
des passagers ai rives trop tard pour 
mnbaïquer avec le autres.

Les huit ii.connus, qui étaient en 
réalité de homor s de la marine» 
des Etals confédérés, sous les 
oidres du lieutenant Parr, ont é é 
pris à bord du Roanok^. Or, la 
nuit venue, les huit marins, après 
avoir tué le mécanicien et le char
pentier du paquebot, prenaient pos
session du Boanoke, 
feis le capitaine et les 
quip.-gf». Les passagers n’ont pas 
été inquiétés, mai» le lendemain ils 
ont été transférés à bord d’un stea
mer anglais qui passait près de là 
et dont le nom n'est pas connu.

Deux jours p'us tard le Roam ke 
ayant éprouvé de graves avaries 
pendant une violente temtêle, a dû 
être abandonné, et les "personnes 
qui restaient à bord ont été sauvées 
par le steamer Anglais Albatross, 
qui les a débarquées à la Nouvelle- 
Ecosse au mois de décembre sui-

On n’a jamais pu savoir depuis 
ce qu’était devenu M. Grandes, et 
il parait que ses héritier*, dont M. 
Gonzrles est un des principaux, ne 
peuvent être mis en poss-ssion de 
son immense fortune, d après les 
lois espagnoles, que lorsqu’ils au
ront fait preuve ae sa mjru

L’HOTEL RICHELIEUusieura hummen R*pwrntlone

CLASSE JD. Agents pour les Commercants de Hole. 
444, 44W ml 4M rue Sli

G. GLAUDE,
Hue Ouihaueie 10 RUE ST GEORGE, OTTAWAFitzpatrick t karris

65 ru* William. LE 27EMB TIRAGE MENSUEL 
AURA LIMJ LE

INNEE 883i

MEUBLES DIMEECBEDl, 10 OCTOBRE 1880en UBOSJ
À 2 HEUHES, KM.

Portes Le plus gros et le plus b-*au stock de la 
ville. Sets de chambre à coucher( sets de 
alun, chaises, tables, sofas, si-leboerds, etc.

Meubles «lits Kinder Gorten à des prix 
qui délient toute comj étition. Bargain? 
offert* da- s to .tes les lignes, tables d’#x- 
t« nsion et lits à r esorls de première classe, 
et toutes esp'ces de fournitures d'apparte 
menls. Une visite est sollicitée chez

VALE R TOTALE DES LOTS

$5 o, « a o. o oMaisons, Etc.

i d’Emhallage.

emière Qualité. -
Gros Lot : Un Immeuble de S*,090.0 • X X

■“ ludianapolis, —Le tribunal de 
police a été le ;h< âtre d’un drame 
sanglant.

Un négociant du nom de Henry 
Smith, ayant maltraité sa femme et 
l’ayant menacée de la tuer, avai ôté 
arreté. Lorsqu’il a été traduit 
devant le tribunal de police, Mme 
Smith s’était rendue à l’audience, 
avec plusieurs témoins et quelques 
amies, pour soutenir sa plainte. Le 
prisonnier a d’abord demandé un 
ajournement pour préparer sa dé- 
fenre, et le juge lui ayant répondu: 
“Mais au moins, êtes-vous en mesu 
re de fournir caution?” il est entré 
en fureur. “ Voilà ou vous m’a- 
vtz conduit”, s’tst écrié Smith en 
se tournant vers sa femme; puis 
bondis ant sur elle, il lui a p.ongé 
un couteau dans la gorge, avant 
que personne ait eu le temps d’inter
venir. Le meurtrier brandissant 
en l'air son couteau ensanglanté 
allait frappé une seconde fois, lors
que le juge lui même s'est jeté sur 
lui et l'a désarmé avec l'aide de 
quelques personnes présentes, tand s 
que Mme Sum h tombait évanouie 
dtns les bras de ses amies.

La blessure de la pauvre f-mme 
est considérée comme mortelle, et 
Sn ith a été éci one sous l'accueaDon 
de tentative de 
rab e a essayé
dans sa celluh ; mais on Ven a em-
(êchê. *

NOMSMCLATUBE DES LOTS:
1 Immeuble de-----$6,000-00 $6,000.00
1 do ___ 2,000.00 2,000 00
2 Immeuble* de..... 1,000,00 1,000 00
4 do ______ 600.00 2,000.00

18 do ___ 800 00 3,000 00
30 Ameeb.eœenu. .. 200.00 6,600.60
60 do ............ 100.00 6,000.00

300 Montres d'or-..... 60.00 10 000.00
1000 Montres d’argent 10.00 10,000.00
1000 Services de toilette 6-00 6,000.00

MS7 Leto rmlmmt

COLT DU BILLET - - *1.00

..i.iiiiHmiliillli^- S

A. E. OLIVER
et m- liaient 
hommes d'é- 293 A 391 Rne Wellington

lhe Wellington Furniture 
House*tyrine i

DEE ^—^A^ents demandes parfontw mmtm
S-ïrîEsrÆÏE

. YBPl etimen. Si tout «I wtlif.iunl 
LVaiel tel que teprewni*. toi*
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Toutes les Etoffes a Robes
CETTE SEMAINE.

«Cvralgiea 
e, Goutte
1RS en général. .
r r k
bouIJ Voltaire '

Il est offert an porteur de tout num-'re 
gagnant de loi payer en espèces le montant 
de son lot, moins une commission de dix 
pourcent.

Lee noms des gagnants ne font pas livrée 
à la publicité, à mvino d’une autorisation
^Lee demandes de b llet’’ seront reçues 

jusqu'à MIDI le jour du tirage.
Tirages, le 3e Mercredi de chaque moia.

Le Secrétaire : S. L LELKBVRJS,

« “• ■- "“S'.iKST’-M*.

= - il *

6
JETTE A NELSON

Ill^-fl

Bryson, Graham & Cie.iTES W. t. BBOW«
Claaleeud’eliiilf 
le chambre a 
►«de main, 
b» poêles»

( «U «Hw doniltn

N w-York, 22 —L-r juge Aqdrews, T*™
de la cour .suprême, ayant ajourné 1— [^r »7Cabm * deuido0?^
à demain sa ^décision ;sur la ques- 1 ^ ^^!î^’JevT^«fS^«s™ ^
tion de savoir si les autorités muni- - «JL™^ «ÎÏXlni
cipales ont ou non le droit de faire ESpCr^r4SP* w

k.MMMVIWMi, SMMHSUwne >

MANUFACTURIER rr MARCHANDL'slalraie éleet. «"que.

CHA U AS V BBS EU G HO b
A transporté son éUbliieemem|au

Nell. ROE RIDEAÜsOTTAWA

eurtre. Ce unsé- 
se tuer depuisZ 146,148,*150,152 et 154 RUt SPARKS. Ottawa.

Ne vous servez que du meilleur coton en rouleau, celui.de Clepperton.goYoer
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,ANKLLES CAN 
.AN ELLES CAN 
AN ELLES Ci 

FLAN E i ..LES CAN T( )N 
F. AN ELLES CANTON

W

Dans les couleurs suivantes à partir «le 
10 cts par verge : Bleu Bâle, Bleu Leger, 
Bleu Marin. Rose Vieil Or, Myree, Ecar
late, Greyet Grenat.

RDI

REDUI

TENTE SPECIALE DE FLANELLES

IMPERIAL
WAREHOUSE

100 RUE SPARKS, OTTAWA
O. K. VLIUYV : :

LA PEINTURE*

: ! MULLER ANGLAISE
ET UES-------

PEINTURES A BAIN
Jana toutes les couleurs à la 

mode.
On vient de les recevoir par 

le steamer Michigan, directe
ment des manufacturiers.

Les prix du détail sont de 
10 pour cent meilleur marché 
que parton tail leurs au Canada.

Stock complet et varie.

i

11

REMEDE DE PIES
MORROIDESPOUR les BR-

Marque de ommeree

Onguent
Pour les hémorroïdes internes ou externes 
La guérison ne manque jamais 
duire après quelques applications

SUPPOSITOIRE PIWUS-Pour
Hémorroïdes arec écoulement interne de 
sang. Remède et préventif sûrs.'

principaux ingré Renie de ce re- 
la gomme pure edu Fin blanc.du

Mie'en boltes^séparéee.

ris liS

de se pro-

7 ijn des 
mède est

ÏEir: CHEZ LFS PHARMACIEIS
— PREPARE PAR —“

Pions Medical Cl
Ottawa. Ontario.

IMPERIAL
WAREHOUSE

100 RUE SPARKS, OTTAWA
O K PLVlkVV

GRANDE VENTE DE GANTS

VENTE SPECIALE DE FLANELLES 
CRISES

FLANELLES GRISES 
FLANELLES GRISES 

ÎLLES GRISES 
ELLES GRISES 

N ELLES GRISES 
Asortiment complet dans tous les prix 

10, 12i, 16, 19, 20, 24, 25, 27A. 30, 32, 35, 
37, 39, 40 et 4-1 cts Ligdc spéciale valant 39 
cts donné pour 25 cm par verge.

II. A
FL A 
FLA

VENTE SPECIALE DE FLANELLE

POUR CHEMISES 
POUR CHEMISES 
POUR CHF 
POUR CHK 
POUR CHF

FLANELLES
FLANELLES
FLANELLES
FLANELLES
FLANELLES

viron 50 
46, et 47 cts par

MISDS
MISES
MISES

splendide,
différents

desseins nouveaux, en
trons, 25, 32, 34, 40,pa 

. gu

VEFTE SPÉCIALE DE FLANELLE,

FLANELLES DE COULEUR 
FLANELLES DE COULEUR 
FLANELLES DE COULEUR 
F LA N EL-ES 1)E COULEUR 
FLANELLES DE COULEUR

gnitiijue assortiment ci Bleu Pale, 
l>eger, Bleu Marin, Rose, Saumon, 

ne Serin, Ecarlate, Cardinal, Grenat, 
nclie et Crème.

M ,
Bleu
BÎai

VENTE SPÉCIALE DE FLANELLES,

LA N ELLE FA NTAISlSTK 
LANfc 

AN h

ROBES EN 
ROBES EN 
ROBES EN 
ROBES EN 
ROBES EN FL

FANTAISISTE 
FANTAISISTE 

Æ FAN T/
LE FANTA

LLE
LLEFL

FLAN ELI 
ANELI

Grand assortiment 
«lesseins et récentes 
40, 42, 50, 57, 63, 65, et 75, par verge

MSI.STE 
MSI STE

dans tous les derniers 
couleurs. Prix 15, 35,

VENTE SPÉCIALE DE FLANELLE

LLES DOPERA 
NELLES
Ni

Fl.A N I-
D'OPERA 
DOPERA 

LLES D'OPERA 
LLES D’OPERA

II. A
LLESFl.A

FLANE
FLANE

iplet «lans les lignes 
e, Bleu Loger, Bleu Marin; 
Crrdinal, grenat, Blanc et

Assortiment 
vantes Bleu Pàl 
Rose, Saumon,

VENTE SPÉCIALE DE FLANELLE

RUE

La dema 
de 30 cts a 
nous avons 
de notre c: 
ter une pit 
que d’habi 
maintenan 
l’avons tro 
à celui que 
ravanfc, de 
mande aug 
30 cents la
¥1.

STR0UI
109 me Kt«l

Si Vo
Acheter à 1 
peau garni 
allez chez

WOC
: Si vous 

stock du ru 
rable de la

MAGAS
Si vous 

Ulster ou I 
et a bon m 
méro

Trais ei
Si vous i 

lette à boi 
vous à la

RUE V
Si vous

cinquante
—)va
au magasin 
marché,

318 Ru
PA1

Amsbican œee,

BABA1EE A BORDLA PILULE DEPLAIT DEPECHES DU SOIRCONDITIONS OU JOURNAL
L’AWO.XBXMBMT 1ST FAYASL1 B'aVAUO*

Edition 
Edition

II* Mtrlrt poignardé
quotldieia-i (par an) ......... » S* 00
hebdomadaire “ ............. t#0

Les shmcm sont^lnséré#* *■* tau

(Service Spécial)
V'Etendard a la réplique aussi 

facile que la morale.
Nos récents articles sur ses hon

teuses cabrioles ne sont pour lui 
qu’un “échantillon de journalisme 
canaille.”

Cette réponse appartient certai
nement au journalisme couard et 
en est l’échantillon lej plus fidèle.

C’est

Montréal 22 Une querelle entre deux 
matelots appai tenant à l’équipage du vapeur 
" Horton ” de la ligne “ Black Diamond, ” 
mouillé dan» le bannin de la Pointe au Mou
lin, prèa du Canal Laehine, a failli avoir Ici 
conséquences les plus graves,

Vers minuit hier soir, un «les mécaniciens 
pommé Williom Knox a été frappé à la tête 
par un nommé James Jenkins employé 
comme chauffeur à boni, avec un couteau 
de table. La lame est entré au-dessus de 
Vos frontal, la pointe s«>rtaiit au milieu «lu 
front. La discussion avait commencé^ au 
sujet d’une affaire des plus futiles.

L’officier de quart attiré par le bruit fit 
garder Jenkins à vue et vint à terre à la 
recherche de la police, Il se rendit <l’al>oi d 
au poste de la police riveraine où on lui re
fusa de l’aide, le sergent ayant déclaré que 

hommes n'avaient pas juridiction dans 
l'affaire.

Ayant rencontré les constables Murphy et 
Dinelle de la police «le la ville, ces derniers 
se rendirent immédiatement à bordet arrê-

Le tismbllec

Montréal, 22—Un jeune américain de 
famille distinguée après avoir commis des 
faux pour obtenir des fonds que le jeu de 
oarte lui dévorait a été arrêté.

p*r ;£*;«« 3 S
•* Trois iaeertiem par semaine.. •

* Deux “ “ “ •
• #8

•péelelee pear ai 
— Ion a* teraeee —

En prison
Québec, 22—-Le verdict du Jury dans 

l’affaire «le Tanguay mort au cours d’une 
été contre la mère qui a été de suite

L'Etendard ne refute rien 
assez naturel.;

Mais il, reproduit notre premier 
article: ce qui sera un acte assez 
original pour un peureux si, toute 
fois, il sert h ses lecteurs les deux 
autres qui le complètent.

L'Etendard ferait mieux, à notre 
sens, de garder ses colères et ses 
gros mots pour ceux qui, comme 
M. Laurier, s’emploient à tomber 
très éloquemment le parti-TrudeL

Le dépit n’a jamais été une ré
ponse. Il donne à penser au public 
que l’on accepte à contre-cœur des 
coups de férules bien mérités.

Que notre genre soit “ canaille ” 
au goût du confrère, il n’en sera 
pas moins pour les lecteurs honnêtes 
le meilleur moyen de dénoncer les 
Tartufes qui ne veulent voir les 
seins de Donne qu’à travers leurs 
doigts mal ajustés sur des yeux 
bouffis par la convoitise.

sêeiswwi ,vfr^rüi--!,in‘e
incarcérée.

MARDI, 22 OCTOBER 1888
rrirr. . ne. ,.l ». r-~.r»»«

PM encor*

Chicago, 22—Hier on n’a 
compléter le Jury dans l’affaire Cronin.

L'antre tour

Londres, 22—La tour de Londres -genrg 
Eiffel—aura 1250 pieds. Le syndicat est 

iplètement formé. Un prix de $2.500 
est offert pour le meilleur plan.

a
pas pu r«"‘ussir à

ECHOS BD JOUR
Demain, la votation dans Joliette.

On vient d’expédier 400 barils de fleur, 
affarmhi «lu Labrador.

Les petits-fils 
d’arriver à Paris, où ils vont faire leur édu- 

collège Louisc-le-Grand.

ARRESTATION D'DN FAUSSAIRE
qui a la réputation 

angereux,
tèrent le

Le blessé fut conduit au poste central où 
sa blessure fut pansée par le docteur Bou-

pnsonnter 
homme daUn Jeune étn«llant amérli-aln entre les 

mains de la policed’Abd-el- Katler viennent

Un «les élèves «le l’université de la ville

\ Nos félicitations et nos souhaits à la P, es. 
se qui est entrée, hier, dans sa sixième an-

charil. Quoique très douloureuse, elle n’est 
heureusement pas dangereuse, à moins de 
complications imprévues. Le prisonnier a 
plaidé coupable ce matin prétendant avoir 
agi en défense h'-ghime. Il a été condamné 
à trois mois «le prison 
<léfaut)«l’une amende «le $20 et les frais

de Hartford, Eut «lu Connecticut, nommé 
John A. Dawson, et appartenant à une «les 
meilleures familles «le l’endroit, a été arreté 
hier après-miili par le détective Grose, du 

secret, et le consUhlc spécial Dow
ny, de l’hôtel Wimlsor, sous une des accu 
salions les plus graves, celle de faux.

L’accusé, qui éUit venu en promenade 
ici, se retirait depuis une quinzaine • au 
Windsor et s était fait beaucoup d’amis 
parmi les membres de nos meilleurs familles 

«le ses

LA PBESSE ANGLAISEM. Tarte laisse entendre que les électeurs 
consultés sur la Fédération Impériale se sont 
prononcés favorablement.

On dit que le célèbre dominicain, le frère 
"Boroméo, viendra l'hiver prochain prikffier 
le carême à l’église Notre-Dame de Montré"

travaux forcés àservice

tT LA REPUBLIQUE 1890.1889,
Le résultat (lu second tour de 

scrutin en Franco et le succès défi
nitif de la République a été accueil
li avec satisfaction par les journaux 
anglais. O : se réjouit du triomphe 
de la République, qu’on considère 
comme le triomphe du bon sens et 
de l’honnêteté politique 
montre rassuré, et on félicite la 
France d’avoir su se mettre à l’abri 
des aventures en repoussant ceux 
qui voulaient précipiter leur pays 
dans un inconnu dangereux

Il s’était surtout lié avec unal.
camarades «le classe, M. Septimus 

Dawson,
certain temps, menait grand

anciens
Fraser, notre musicien aveugle 

pendant
train au Wimlsor.

Vendredi après-midi, il se rcmlit chez M. 
Fraser st lui «lcmamla de le présenter à 
courtier qui lui escompterait un chèque de 
$175, payable à son ordre et signé par un 
nommé Alex. Morrisson, sur la baigne

M. C. J. L.-Lafrance trésorier ils la cité 
de Québec, et
actions en dommages contre les propriétai. 
res de Y Electeur et M. Charles Langelier.

- Les brefs «le l’éjection de West-Lamb- 
ton pour remplir Ir vacance créée duns la lé
gislature d’Ontario par le mort de l’hon. 
T. E. Far dec, sont émis.

Nomination le 11 novembre, votation 28*

Nous ait irons l’attention sérieuse «les lec
teurs sur une “ lettre de Toronto ’’ au cours 
de laquelle Jly slander fait d'intéressantes 

révélations
comme chef du parti libéral*

fils, ont chacun pris des

Toutes les Nouveautés de la Saison 
maintenant en

estoc:
Nouvelles étoffes à Perdessus 

(l'Automne et d’Hiver.
Nouvelles étolfes à Habits d’Au- 

tonrne et d Hiver.
Nouvelles et élégantes étoffes à 

pantalons d’Automne et d’Hiver.
Pour tous Patrons et Couleurs 

récentes.
Articles de première classe bien 

agrémenté et d'un ajustement par
fait.
Prix Modérés. Rappelez-vous l’adresse

“ Mercantile National,” de Hartford
Fraser se fit conduire 

chez MM. J. B. Picken & Cio,

Ne
Le Daily Télégraphe dit que le 

mieux qu’ou puisse souhaiter pour 
la France, c’est que les partis su
rannés et impuissants, royalistes et 
impérialistes, se décident enfin à 
fondre leurs forces dans la Républi
que, l'unique gouvernement au 
jourd’hui qui pni se épargner aux 
français une révolution.

“ La République, ajoute-t-il, est 
lidemeut établie en France «jue l’es 
narchie en Allemagne en Angleterre, en 
Italie et en Espagne ; elle y est le seul ré
gime qui présent* des chances de stahi-

Le Times dit de son côté que les résultats 
des élections doivent être regardés avec 

nde satisfact ou par tous les vrais amis 
la France et par Unis ceux qui souhai

tent «le voir la République marcher avec 
fermeté- dans la voix «le l’ordre, «le la tran- 
quilleté, «le la modération et «l’un bon gou
vernement.

*' Il suffit, dit-il, de songer à ce qui aurait 
pu arriver et «le le comparer à ce qui est 
pour donner la mesure de cette satisfaction. 
La France a échappé à un peril grave. Le 
péril d'une grande imposture qui, si elle 
avait réussi, aurait pu aboutir à une calas 
trophe. ”

Après avoir sévèrem nt qualifié 
le rôle joué par le général Boulan
ger, le Times ajoute :

se doutant de rien
par son anu

Saint-Jacques, qui, ayant obtenu l’en
dos de M. Fraser, ne firent aucune objec
tion à avancer le montant, $175 moins leslu décluhmce de M. Blak#

frais de collection.
Fraser cependant, trop tard il est 

en pensant à l'affaire, commença à croire 
qu’il avait agi un peu il la légère et revint 
samedi matin au Windsor pour voir Dawson. 
qu lui apprit que ce «lender avait découché 

et venait justement d’entrer
entre les «leux amie que Dawson re

mettrait le montant aux MM. Picken, en 
attendant que le chèque soit honoré à la 
banque où il avait été envoyé 
<jue Fraser téléphonait chez le voisin, Daw- 

une fenêtre

L'Union Libérale laisse entemlre qu'elle 
un journal quotidien. Le «lissera sous peu ui 

trict de Québec 
voir sustenter un organe «le chaque jour. Il 
y a déjà longtemps que les libéraux n’en ont

aussi soest assez rouge pour pou

W. H. MARTINIl fut con

Beaucoup «le journaux libéraux n ont pas 
donné leur opinion sur le résultat de 

l’élection «le Richelieu. C'est un oubli très 
pardonnable quand on songe au coup de 
Massue que plusieurs confrères viennent de 

le tympan intellectuel.

TAILLEUR FASHIONABLE
133 RUE SPARKS

OTTAWA.________

encore Pen «lantgra 
île I

son s'esquivait en sautant par 
du premier étage et prenait la fuite 

Ce n'est qu’hier après-midi ■ 
rejoint par le ilétective Grose et 
ble Downy auxquels l’affaire avait été 

Lors de son arrestation
On a trouvé cepen- 

sur «les

recevoir

t le consta- 

l’aecusé

rt-B lbien le coNous ne connaissons pas t 
mité de Joliette, mais si nous en croyons
quelques nouvelles particulières et 
t étions an ton 
libéraux, il se pourrait que ce comité en 
vuvat un député conservateur k Québec.

nous en
n'avait que $8 sur lui. 
dunt quatre autres chèques tirés 
banquiers «le Hartford. Le premier pour 

montant de $175 portant la signature de 
de “ Thos. Caistans," et les autres pour 
$20, $25 et $225 signés par un nommé 1). P. 
Rood et tous payables à l’ordre de John A.

larmoyant «les journaux

M. McCarthy a rencontré un reporteur 
opinion 

«le Sir John à West"
qui lui a demandé d’exprimer 
sur le dernier disc« La France a rejeté l’aventure et a donné 

~ épuhliquc les moyens de continuer à 
De plus, en triomphant du boulan- 

la France a fait plus que se débar- 
immédiat*. Elle a 
t à son représentant. 
défaite sévère et qui

Le stock de 
Mercerie et Sous- 

Véléments le plus con
sidérable qu’il y ait 

dans Ottawa.

à la R«

gisme, la 
rasser «1e 
infligé à la mont 
le comte «le Paris, 
était certainement

Le Daily News se réjouit de ce 
que le résultat des élections semble 
faire 0 pôrer une longue période de 
stabilité gouvernementale. Passant 
ensuite à la situation que les élec
tions ont faite au parti conserva
teur, le Daily News dit :

rien“«le plus honteux dans la 
politique des temps modernes que la facilité 
avec laquelle le comte de Paris s'est laissé 
aller à traiter avec cet aventurier (Boulanger). 
Toutes le» mesures sévères que la Répitbli 

, prises à l’égard «lu prince se trouvent 
pleinement justifiées ; car il est évi

dent k l’heure qu’il est que le gouvernement 
était guidé par un instinct très sur quand il 
considérait te comte de Paris comme un 

«pirateur sans principes. Le comte a 
protesté alors et un grand nombre «1e gens 
étaient disposés à le faire liénéficier du doute. 
Mais en ce moment, sa défaite et son humi
liation rendent toute espèce «le doute im
possible. Il est difficile à dire si sa récente 
conduite donne une plus petite idée «1e soi 
cieur ou «le sou esprit. Il a échoué piteuse
ment aussi bien comme tacticien et 
patriote et on est forcé de concli 
malgré sa gravité, c "est vraiment un 
triste sire (A very poor creature)

Ce n’est pas nous qui protesterons 
contre la sévérité de ce jugement ;

port. Cependant, M. McCarthy à 'refusé 
toute entrevue

Dawson.
On a découvert depuis, que toutes ces 

signatures étaient forgées. De plus, un 
livret contenant les adresses des principales 
banques et banquiers «1e la ville, semblerait 
indiquer «jue Dawson avait 
plusieurs autres victimes. Il a déjà, paraît 
il, purgé une sentence de quelques

'prétexte que .ses paro
les avaient i-té mal interprétées et mal re
produites k Montréal.

ses ennemis

Le phonopraphe F.disen a été présenté, à 
Friedrichsruhe, à M. de Bismark. Le chan
celier s'est, «lit-on aussitôt mie à chanter la 
Marseillaise, puis une vieille chanson révolu
tionnaire de l’Amérique : L good zolony 
time, when tes had a king ; enfin, il a entonné 
la chanson «les étu«liante alleinanils; Gaudei 
a mus igitur julenet, dum sumu.

I>es libéraux avaient lancé «lans Richelieu, 
«les centaines «1e lettres ainsi conçues :

Montréal, le 16 octobre, 1889. 
P “ Monsieur*—Veuillez pusserchez M.Ger
main, avocat, qui est chargé «le voua remet
tre la somme «le cinquante piastres pour vo
ue travail et vote à M. Beauchemin.

“ N’en parlez a personne, vft que la loi dé- 
fend cela, et obli

•'* ' Le ■
Siégeant

résolu de faire

années
école «le réforme pour une offense

semblable.
Dawson a plaidé coupable ce matin et en 

réponse au magistrat qui lui demandait ce 
qu’il avait fait de l’argent, avoua qu’il 
l’avait penlu auxca rte# 
gamblers bien connus «le cette ville «le 1 
volé-

Nous avons 
tout ce qu’il faut 

quant à la qualité, la 
grandeur et le 

choix.

Il n’y a eu
Il a accusé trois

L’enquête a été ajournée jusqu’à deux 
heures cette après-midi et des supbœnat 
envoyés aux trois compères pour avoir à 
comparaître.

Svoués serviteurs. 
Comité Libéral Natioi 
I à Montréal pour Célec CATASTROPHE AU JAPON

“ de
1800 perte* de vie et 2,009 inalsO ■■

H. M. liraAvant-hier soir a eu lieu à la résidence de 
l’hon. M. Mercier, la présentation des ca- ■

San Francisco, 22 —Le steamer Cita 0/ Pe
kin , venant «le la Chine et du Japon rap
porte le récit d’un désastre causé par une 
vague énorme et qui a causé 1200 pertes 
de vie et qui a balayé et emporté 2,000 
maisons.

Le même jour, 11 septembre dernier, un 
typhone a causé «les pertes énormes à Yoko-

Un ouragan et une pluie torrentielle 
passèrent sur Husugen et Aiskiken. A 
deux heures de l’après-midi l'eau s’était 
élevée audessus de son plus haut niveau 
ordinaire. Dès que le soir arriva, l’eau 
en était à son apogée emportant la jetée 
et les maisous se trouvant près du

deaux offerts à Mgr Labelle, à l’occasion de 
élévation à la dignité de protonotaire 

apostolique. Ils consistent en un calice, 
une chasuble, 
un manipule, une païenne, un bougion et un 
anneau offert par le Souverain Pontile ; une 
mitre par Son honneur le lieutenant-gouver. 
neur, un anneau par l’hon, premier minis
tre, une croix pectorale par l’hon. M. Star"

Corruption électorale sans crainte du gen
darme et 
faits de Richelieu.

Tartempion, fort riche provincial, s’est 
porté caiulidat à la députation dans une cir
conscription dont les «-lecteurs sont très peu 
nombreux. Il veut absolument être nommé 
et a trouvé le moyen suivant pour s'assurer 
la majorité des voix.

Il açcoste l’un après l'autre tous les pay
sans électeurs et se contente de leur dire: 
J* vous parie cinq francs que je ne serai pas 
nommé !

L’électeur accepte le pari

bl,'

Enseigne duLion i'Or,
RUE SUSSEX, OTTAWA.

aube, une étole, un rachel

elle est amplement justifié par 
actes du comte de Paris. Importante loterie!

Le député Martin de Rimouaki est
----------DE----------

MUSIQUE RELIGIEUSE
enseigne gratuitement aux dé Il paraît que depuis quelques jours cir

culent à Lyon de nombreuses pièces de 10 
centimes, frappées à l’effigie «1e M. Boulan
ger. Elles, portent en exergue, Empire 
E, ançais, — Ernest lor.

musique de P abbé E. A. GIELY, 
chanoine honoraire de Valence.^

Paroi, et

200 BILLETS DONT 82 GAGNANTS,

25 CentsPrix du billet -
(Ou 6 billets pour $1,00.)

Ce balayage général par l'eau a été si ra
pide <|ue les habitants des environs n’eurent 
pas le temps de se sauver.

A Okutlo, toutes les maisons du village 
au nombre de 23 ont été emportées, et sur 
90 personnes «jui s'y trouvaient 54 ont perdu

A. Juturaku 40 maisons ont été empor
tées et 50 personnes sur les 250 qui l’habi
taient ont péri.

A Ikutumura 120 maisons ont été empor. 
té es ; environ 20 maisons ont été brisées et 
40 personnes ont péri.

A Jonhiba-Mi.r.i, sur les 650 maisons du 
village, 350 ont été emportées. Sur la popu
lation de 3,000 âmes 650 ont péri.

Tuha Mura renfermant 720 maisons et 
une population de 2130 âmes, 10 maisons 
ont été brisées es 10 personnes ont péri.

Outre de* personnes déjà énumérées, on 
41 trouvé 369 cadavres et 280 personnes 

tjuent encore.

M. Tarte publie dans 1-e Canadien du 21 
un article fort bien pensé sur le résultat à 
Richelieu et auquel nous empruntons le pas
sage suivant.

Le verdict rendu a donné une importance 
plus qu’ordinaire. Il est là condamnation 
sans «équivoque «les tentatives de livre) à un 

•pie étranger le contrôle de notre tarif, et 
.wiser une politique fiscale destinée à 

nous séparer de la Grande-Bretagne. Les 
électeurs ont affirmé leur attachement à la 
Mère-Patrie, leur amour de nue institutions, 
leur confiance dans l'avenir, leur résolution 
de grandir comme nation libre. Les discours 
de M. Chapleau et «le ees amis ont eu pour 

M idées vraiment nationales, et jamais 
l’hon, séc ré taire d’état n’a été blus éhxjuent 
que dans ses appels à la fierté de ses compa
triotes, à leurs sentiments d’allégeance au

REMARQUES
Cette loterie aura lieu à 1TNTITUT-CA

NADIEN, rue Sussex, MERCREDI pro
chain, le 23 octobre courant, à 8 heures du

Le tirage se fera sous la directionet la sur
veillance de M. l'abbé Beauseleil, maître de 
chapelle de la Basilique d'Ottawa, et de 
deux autres personnes choisies dans l’audi
toire, dont Tune retirera «le la boite les noms 
des souscripteurs, et Fautre les billets de la 
loterie, remfermé* dans l’vrne, 1 «sequels 
runt immédiatement inscrits dans un 

i destiné à cet effet.

. et le tour est

On écrit de Berlin que les bruits les plus 
étranges courent en Allemagne sur la situa
tion financière de l’empire.

On assure que le déficit budgétaire, offici 
eusement donné comme s’élevant à trente h*1*8 cm 
millions de marcs, dépasserait au contraire 
le chiffre de soixante-dix millions de 
Le mot d’ordre rigoureux venu de Friedrie- pays, 
chruhe est de ne communiquer aucun bud- La situation «les diverses races a été Fob- 
gétaÎM à 1» presse. M»U tout 1. mood. -Vooe «Motion p.tticoliùr=, «t le. tin», 
toi, h. d. l'ex.rcice =on„„, ot »

sont fort médiocres, tandis que l’augmenta- «l'amonceler devant leurs yeux en leurre
tion des dépenses prévues est considérable. présentant Sir John A. MacDonald oomnn

1 incarnation du fanatisme, comme l’inven 
teur de la fédération impériale,

ries retirées de l'urne, portant un 
«tonneront à la personne appelée le 

uméro du program-
numéro,

lantpnx correspon

Quand aux autres cartes, ne portant aucun 
numéro, elles n'offriront aucun prix à la per
sonne appelée.

tirVoir le programme pour la liste de* 
prix à gagner.

STANISLAS DRAPEAU,
Otuw., 19 Octobre, 1866.
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COMPAGNIE 0'ASSURANCE CISTES IPROFESSIONNELLES
— DU CANADA —

J, W. W. WARD.
AVOCAT ETC“ CITIZENS ”

FONDEE EM 1964

Bjpkac Principal : Edifice de la Com 
lie d Assurance “ C’ITIZfc.VS, 

rue 8t. Jacques, Montréal.

P*-
181 31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Ottaw

A.E. LUSSIER, B.A.
K n

DIRECTEURS :
Hon. J J. C. Abbott, Sénateur, Pr-'si lent 

Andrew Allan, Ber., Vice- Prés dent. 
Robert Anderson, Ecr I Arthur Prévost,Ecr 
Alp Desjardins, M. P. I J. O. Gravel, Ecr.

H. Montagu Allan, Ecr.
William Smith, s1 c-trés.

G. E. Hart, gérant génér»

Avoial, A vont. Molaire, ele

Bureau — 580 Rue Sussex
(Près du coin de la Rue Rideau) 

Ottawa, Out.

Argent àprêter avec avantage spécial à 
l’emprunteur.

$1 009,80«V 
Dépôt au gouvernement fé "éral 122,840 
G, W. SEGUIN, EDWARDS KING 

Agent de vi.le
27 RUE SPARKS, OTTAWA.

CAPITAL S0UCB1T M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L A. Olivier)

ivocit Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

Coin de* Rue* Kldenu et Mnwsex
OTTAWA, Ont.

bous agt nt.

AVIS SPECIAL
1 Ayant déménagé dan* un

local plus vaste, sur la rue 
F * I G*ors*. j’ai décidé de v#n-I dre mon assortiment de

SWARGENT A PRETER

BELCOÜRT k MacCRAKEN
Avocats, Procureur*. Molaire*, Etc,

ONTAKI» > RT OL7EBEO
Sbotish Ontario Chamb- rs, Ottawa, Ont.

Monument* en far 
bre et Granit anx 
prix «ou intw.

Û’GARA k KEMONafin d’épargner les fraie de 
transport. Les personnes 
qu| désirent des monu
ments trouveront avanta
geux de venir me 
une visite.

AVOCATS SOLLICITEUh-S, NOTAIRES. KTr>

Bloc Hay, me Spark Ottawa, On1,J
PII KH DK l’hotkl usskll 

Martin O'Gaila, C. R.Atelier de Marble et Granit de la Cité E. P. Ukm

R. BitOWN, Prop. 26 rue York
Walker, tle„, an & lilanchtt,

AVOCATS
Avoués, Solliciteur*. Agent* Parleuse** 

taire*, Molaire*, etc, etc. g
Hotel - Riendeau

Tenu sur le plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL
No. 34J ltue Elgin, Otfc1 v

(IN FACE DU RUSSELL)

W.H.Walker. D. L.McLean. C.A.B.ancne,

Cet hôtel offre au public voyageur tout le 
infort désirable. La table est toujours abon
nement servie des prémisse* «le la saison, 

préparée par des cuislniers français de premier 
ordre. Repas A toute heure.

On trouvera constamme t à oet établisse
ment d* première class -, de* vin*, et liqueurs 
cigares de choix. JOSEPH REIND ..AU,

Propriétaire-
GüO. McLAÜRIN, L.L.ti.

AVOCAT, Etc,

Bureau : id rue Elgin, Ottawa
GEORGE COX. J. P. FISHER

LITHOGRAPHE, GRAVEUR,
CLICHEÜR et MBDAILLBÜR Avocat, Solliciteur, Etc.

Agent pour la Cour Suprême, le Parlement! 
les Départements Publics.

Scottish Ontario Chamber*, Ottawa, O

to BUE METCALFE
>rr v-V x.. )V 'V

M. ÂMÏÏiSMt'rJCUEN A CIE 
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gaz 

à l’Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

TAYLOti McVBHY

AVOCAT, M1LLICITBUR, K FC.
Tous les ouvrages sont exécutés sous 

direction.
Les ordres sont remplis avec prompt I

— BUREAU : —
Scottish Ontario Chambers, Ottawa,

STtWART, GESIER i GODFREYJULIEN é CIE,
466 rue Sussex.

AVOCATS, SOLLICITEURS 
Agents pour la C'our Supreme et le Parlement

Chambres Data, 14 m Melealfe, Utiawi, Ont
F. H CUHYSLKB

TOUJOÜKS EN MAGASIN,
TOUTES SORTES DE

SAÜCI SES ET BOUDINS
En gros et en détail ches

CHARLES MICHON, 
Etal No. 3, Marché By.

McLsod Stkwakt
J. J. (iODPHBY

VALIN * CODE
Avocats, Solliciteur*, Etc.

BLOC EU A N, RUK SPAItKSg
vis-ù-vis l’Hôtel Ru sell.A Vendre à bon Marché

Portes el chassis, bois préparé, moulures, 
vil res peintes, huiles, peintures, cuir et 
rournilures de chaussures ch«*z

« WOODL4ND,
38 rue Besserer, près du bassin du Canal

Bradley S Snowg
R. A. Bradley. _ A T. Snow.
Argent A oréU-r & 6 p. c 
imbourser en aucun temps. avec privilège de

CHAS. DESJARDINS
GCJNDRY & POWEi-L

Marchand à commission, agent géné
ral d'assurance sur le feu, la vie 

et contre les accidents

Avocats, Solliciteurs, Etc.
Agents pour la Cour Suprême it lis

DEPARTEMENTS

Bureau : 25 rue S’irts eu faee Je l'Hoiel RussolCOMPAGNIES DIS PREMIERE CL ASS ni
Arthur W. Quuury. F. C. Powell.

F. F. LEMIEUX'Ca"ilaui remis au-ilela Je $100 000 000
Avocat Solliciteur, etc, Agent pou 

Suprême, le Pari -ment et les D 
ments publies .ç-Yj,

Bureau : 74j Rue Sparks, Ottawa! -'

r la Cour

No. 46 Rue Elgin, Ottawa Ont.

LES MEILLEURS. 
QUALITES DE CHARBON J. T. JULIEN

273 RUE ST PATRICE
{■Succesoeurj; ue J, 

C. Browne à Ciel 
JBlo; Russe.lf

VITRIER, PEINTRE
DliCOItATEUK,

TAPISSIER ET BLANCHISSEUR.
T. G. Brigham

21 EUE NPARHN

Tout ouvrage exé :;nté avec soin et prompjCHARBON
Mme LETC H, 435 rue Wellington

Agence pour la vente des corsets lits 
Star Yatisi et aitrt 

Linge de corps confe:i\ vié

A FOURNAISE, “ Egg,” «'Nut," “ Stove.”
est le meilleur charbon mou Américain 

Charbon Extra fin et doublement tamiser, 
venant d- s mines de Newcastle.

es genres. 
sur commande

MLLE COLLINS4™10”1GEO. F. THOMPSON
un assortiment complet d’articles de mode 
à très bas prix, 310 rue Wellington, Ottawa

27, rue Sparks.

FAITES FAIRE VOS JOHN KEKFUGAN -
PHOTOGRAPHIES PLOMBIER SANITAIHK 

Spécialement recommandé pour le p jeage 
des appareils de chauffage.

No 106 Rue LYON, OTTAWA
-------EN---------

COSTUMES D’HIVER
J. STEWART

Scènes appropriées. ,Tout 
de première classe

AU STUDIO DE

\rpent ur provincial et ingénieur civil, 
bureau audessus de la pharmacie Mao- 

,284 rue WELLINGTON, Ottawa

WALKER McLEAN & BUMP.”
PITTAWAY & JARVIS AVOCAT»:

ses.:*-
No. 34). ROB ELGIN, OTTAWa. 

_________(Devant le Russel.,.

117 BUB SPARKS
TéUfSee» Ml

E. A. LEPROHONEDITION COMPLETE
ARCHITECT!. .

BUREAU: VICTORIA CHAMBERS 
2éine étage, chambre No 8

Résidence, 204 rue I)aly, Ottawa]

-----ET------
OFFICIELLE

— DU DEBAT SUR —

V AGE et d’une découverte importante -x>or 
la guérison de ia Cathaire. Tout le monde * 
sait qu’il n’y a pas me seu'e maladie dans 
le monde sa-s qu’tl y ait une racine ou an*

gjasfffig'- p,o"“*o‘ a“'”-

laChewbre de*___________ _
OTTAWA, MARS 1888

PBlX I- 81 cents
.8 N VBNTB CHBZ — ROBINSON «fevlti

!QRAI MÉTIERS et FLBURI8T

P. C. GUILLAUME
Rue Sussex,

-I IM lue Rldëï p, Ottavaju»".!

«P

#
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électorale, seulement à cause îles dépen- temps qu'une jolie adresse lue par M. Beau 
ses accasionnées parson genre de vie, mai* dry. président de la “ Lyre " un cadeau su 
aussi à cause de l’effet moral produit en An 
gleterre parles élections. Pour tous 
motifs, on estime généralement qu’il a bien 
fait de partir presque incognito, sans essayer 
comme souvent, de faire du tapage autour 
de son départ.

Un journal londonien dit : * 
mes pas fâchés de voir.; un de 
plus distingués nous quitter, mais il ne nous 
quitte pas tout à fait, puisqu’il va habiter 
un peu plus loin.
“Victor Hugo a habité ces lieux char

mants, d’où il lançait 1 "anathème sur l’empi
re ; il est probable que le général essaiera, 
lui, de combattre la République !

“ Si le général veut habiter Jersey et s’y 
conduire tranquillement, tout ira bien ; 
mais s’il veut y jouer un rôle politique que 
les circonstances diplomatiques de l’heure 
présente ne peuvent permettre, alors nous 
le prierons de porter ses pénates ailleurs."

Le général Boulanger est arrivé à Jersey,

LETTRE DE TORONTO 830,000,00PI6E0N LA PLUS

Grande Manufacture

BALANCES

per be à M Valiquette : plateau en argvu* 
avec quatre autres articles de même métal» 
d'un très coquet patron.

M. Valiquette après une réponse des 
mieux appropriées, invita ses amis â le sui
vre dans un appartement où une table chai - ! 
gée à profusion de fruits, gêteaux et liqueur* 
les attendaient. C’est alors que s'exécuta le 
programme suivant.

Toast au futur choix propos»- par M. Bu 
rneau avec un tact tout particulier ;

Solo de Baryton par M. Valiquette ;
Morceau de choix exécuté par la fanfare :

ZEUST
Pourquoi M. Blake n'est plus ehef BOTTES ETSOULIERS MAINTENANT VENDUS

_a_ L’ZEisro^-isr
AU NO. 6i RUE RIDEAU.

pieiffl Le dlsessn de X. Lserler » Toronto
Le question dee Jl lit»e—On ne croit 'Nous ne som- 

hôtes lespmm ne divorce Lnnrler-Tradel — Les 
d’à «aires contre la r#elpro- O-AKT A.TDAcite Illimitée- Dsa(*r pour M. Lan

de delà de I »él»ieau f *rler s’il ne r* ornât pas,

& GIE. in81UCE ■ i, BALANCEI-a vente commencera tous les soirs à 7,30 hrs.Je cherche en vain un moyeu d’excuser 
ma coupable négligence. Je fais mieux de 
vous dire carrément que je suis paresseux, 
c’est bien préférable d’appeler les choses par 
leur nom et d’en finir tout de suite. It is

AA. B. MACDONALD, Encanteur.
P.S.—Durant le jour les marchatulisvs sont vendus à des prix réduits.Chanson par M. Beaudry ;

Solo de Cornet par M. Doutigny. 
Déclamation par M. K. Aubé. Quortette 

par MM. Barrett, Cameron, Elliott et 
Bruneau. Solo de cornet par M. Barrett. 
Santé des fanfares, propose par M. Breton. 
Solo de Clarinette par M. Cameron ; puiB 
santé a la famille, à la presse et aux liâmes, 

| laquelle provoqua une spirituelle réponse de 
à bord du vapeur Antelope, et est descendu ' m Bruneau 
à l’hôtel de la Pomme d’or. La foule était

RUE RIDEAU Ji
BALANCE LBALANCEbetter to make a clean breast of it. J'ai assisté 

à la grande démonstration faite à M. Laurier 
à Toronto, je vais vous faire part de mes 
impressions. Comme toujours le chef de 
l’opposition a été beau parleur. C’est éton
nant comme il parle notre langue avec fa
cilité et avec une pureté de diction merveil
leuse : Il a véritablement plu à Toronto, 
mtfis comme beau parleur seulement, il n'a 
pae été considéré ici comme heavy tpeak« r 

Il a très bien expliqué l'affaire dee Jéeui 
tes, mais la balance de son discours pêche 

le fond.
n'a pas traité la question de réciprocité 

hommes

ATTENDUIl viennent enfin les artistes qui acooni-1 
pagnent la fameuse Zera Semon : la troupe 
de Marionettes Royales. A leurs roptiWn- 1 
tâtions commençant lundi ils donneront 
100 cadeaux chaquo soir.

A

REDUCTION 
SPECIALE!

y tînmes d imposition améliorées [SKow 
Cases], Tinars à argent.

AUON DEMANDE Une cuisinière désirant 
se rendre généralement utile, s'adresser au 
No 9 rue Peter Canal West.

Ma iv il lit.

OseMsai si Ontlle es Benehera
j En somme, soirée dee plus charmantes 
qui s’est prolongée fort avant dans la nuit.

Le même soir, les amies de Mlle Barrett, 
bientôt Mme Valiquette, se réunissvient à 
sa résidence et lui offraient de rivhee ca-

•Suc-sèe et bonheur au futur couple.

nombreuse. On a poussé quelques cris de : 
Vive Boulanger ?

Pendant la traversée, la dame qui l’ac
compagnait a fait une «-huts et s'est blessée 
au front. Le général s est inscrit k son hô. 
tel sous le nom de M. Ducheyue.” Il a 
pris des arrangements pour habiter Jersey 
jusqu'au mois de mai, et on dit qu'il de
meurera à la Grande-Longueville, un endroit 
très paisible, à deux milles de Saiut-Hélier

Dans les Prix des [)kX’1 KNTKN n H111*1 T*U* ** "11* oojn>mojif
6'admeerâ

C. Wilson t Fils.
16, HUE ESPLANADE, «6

TORONTO. Ont

lfimani-he soir, à la chapelle de l’Arche
vêque, le T. U. M. Routhior, V 
M. Joseph Coté, marchand de Fourrures â 
Mdme Vve Voligny.

Le même
ETOFFES par^

illimitée de manière à satisfaire 
d'affaires. Cette question est d’une impor
tance commerciale trop considérable, pour 
que l’on n’y mette que du sentiment : tce 
te. ni farts and figures, et c’est justement là

l'heureux couple est parti 
pour New-York accompagné des souhait# de.A. Ce* perte pour The

M. L. P. Béloir, notaire quitte Thurso» 
r retourner à Montréal où ses intérêts La Reine de la Magie

LA FAVORITE DESTOULESMANTEAUX l’appellent ON lMOWANDK

Dn jeune parçon pour porter 'c ( 
k Hovh st rvi lu (S'adresser au Bur

garçons, Agés d 
ter le journal.

mm*l^a paroisse de Thurso, perd en sa pei* 
sonne un catholique exemplaire ; un notaire 
habile et soigneux : un canadien instruit et

M. Van H orne nie l'histoire répandue au 
sujet de ce train rapide qui fraîchirait le 
continent américain enquatre jours, au corn- j 
mencement de l’hiver.

Cependant, le président de la Cie du iSt" uu Bm* Franc et sincère.
I Ihuie une fort jolie adresse, hier soir, les 
| paroissiens lui témoignèrent

'anada I 

au delà de 15

que M. Laurier a été faible.
La lettre du Sénateur Trudel, l’ultramon

tain enragé de L'Et ndard, est quelque cho
se d'incomparable. Je n'avais jamais en ten. 
du dire auparavant qu’un homme ait pu 
avoir conscience de son état de nuisance 
jusqu'au point, de donner A 
certificat qu'il n’existait entre eux aucune 
relation.

A la lecture de cette lettre l'auditoire est 
resté ébahi, il a fallu toute l'éloquence de 
M. Laurier pour expliquer cet acte de sépa
ration de corps entre lui et les castors, ob
tenu du consentement mutuel des partis 
intéressés.

Je crois que M. Laurier s'est aperçu que 
nous n’avons pas ajouté foi A la sincérité de 
ce demi-divorce ; car le Globe s'est donné 
beaucoup de peine, par la suite, pour expli
quer à ses lecteurs que le parti libéral n’é
tait pas et n’avait jamais été influencé par 
les castors. Je ne connais pas M. le Séna
teur, mais il me semble que cela a dû l'hu- 
milier ou bien..........

Je »'ous disais un mot de la réciprocité 
illimité*.

A ce propos, saviez-vous que 
avait été forcé par son parti d’abandonner 
son poste de chef ? Il y a très peu de per
sonnes qui connaissent l’histoire. Voici 
comment ça s’est passé.

Lors des dernières élections générales de 
de 1887, M. Blake, alors chef des libéraux, 
avait promis au pays officiellement, dans 
plusieurs discours qu’il a prononcés durant 
la campagne électorale ; que s’il arrivait au 
pouvoir, il ne dérangerait pas le tarif douanier 
Cette promesse formelle, faite par la voix 
autorisée de son chef, engageait le parti 
libéral pour tout le parlement a suivre, qu’il 
fut au pouvoir ou dans l’opposition. Après 
la première session, M. Eras tas Wiman, de 
New-York, qui a beaucoup de loisirs et veut 
faire parler de lui. s'éprit de l’dée de faire 
une union commerciale entre les Etats-Unis 
et le Canada. Il porta la parole dans plu
sieurs assemblées publiques à Ontario, et 
enfin réussit A induire le Mail et Sir Richard 
Carthwright à accepter son plan.

Les libéraux, croyant que ce nouveau pro
gramme leur donnerait le pouvoir, devin
rent en un clin d’œil, partisans enthousias
més du millionnaire New-Yorkais. A la ses- 

subséquente le nom de reprocité illimi
tée fut substitué A celui de “ union commer
ciale ” qui n’allait pas à la province de Qué-

K

PIGEON Des Jeunes 
ans. pour pur

prudent ; un paroissien actif et dévoué et
Pour une Semaine Commençant, Korean de Poste d'Mlawa.cifique Canadien dit que lorsque le service 

de la ligne de steamers transpacifique sera 
rganisé au complet, des trains spéciaux 

pour la malle circuleront en Vancouver et 
Halifax.

N. LANDRYleur reconnais
sance. pour scs services ; lui exprimèrent 
leurs regrets, de son départ, et lui firent 
ainsi qu’A sa famille, leurs meilleure souhaite 
ils bonheur et île prospérité dans la nouvelle 
ésid ence.

maître un LUNDI,
Le 21 Ont, 1889

Plombier SanitairePIGEON POSEUli li’.l PI K ILS a diZ. Arrive* rl 4*iwrl île* malle*.

V le temps veritable : I>e Vancouver à 
Montrral, 90 heures ; Vancouver A Québec» 
95 heures ; Vancouver à Saint Jean, N. B., 
105 heures ; Vancouver à Halifax, 11‘2 heu-

Et à Eau Chaude, Etc. Fvrme ur#

Après une heureuse et touchante réponse 
M. Bélair invita ses amie A passer la soirée 
chez lui. Sa Dame fit les honneurs de la 
maison de manière A faire regretter d’avan 
tage la perte d’une aussi excellente famille, 
dont nous conserverons toujours lu plus doux 
souvenir, et que nos meilleurs souhaits ac. 
compagiicut jusqu'à sa nouvelle demeure. 

Vol wndaelee*
Un vol des plus audacieux a eu lieu la 

nuit dernière. Un individu est entré dans 
la maison du Dr Alex. Martin, rue Albert 
vers 2 heures et s'est emparé de plusieurs 
montres d’or et autres bijoux. Un {peu 
après, il est revenu, est entré par le soupi
rail à charbon et montant jusqu'à la salle . 
à dîner fit quelque bruit. Mme. Martin, 
dont le mari est absent l’appela tout comme 
si elle eut eû qu'il était dans la maison et le 
voleur partit «ans trop se presser.

Ces agissements et cefe connaissance des 
êtres font croire que le voleur est un indi
vidu qui a voulu entrer au service du doc
teur l’autre jour.
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Les trains actuels les plus rapides font ce 

trajet en 130 heures de Vancouver à Mon
tréal et en 154 heures de Vancouver à Hali
fax. Ce gain de 42 heures sera un évène
ment important dans l’histoire des chemins

I •î '*> il Th

RUE RIDEAU

TF . J, J
IMPORTATEURCHRONIQUE DU JOUR I .7 .'.'la‘in

,;!< 'j.ÿ:w1
ICI ET AILLEURS

M. Blake

TLa demande pour notre thé 
de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents la livre, ou 5 lbs pour

—Il fait encore une température froide, 
mais très agréable. Le thermomètre a mar
qué hier 24. La première bonne neige est ÏGRlQtNftkM

apissbbieS ;—Pour variété, qualité et valeur en fla
nelles de toutes sortes essayez l'impérial 
Warehouse.

—L'ex-Pève Chiniquy doit parler demain 
et jeudi et continuer la triste besogne du 
Dr Fulton.

—Pour variété, qualité et valeur en fla
nelles de toutes suites essayez l'impérial 
Warehouse.

—M. Geo P. Bliss, de cette ville, a fait 
brèveté une nouvelle “Imite à lettre” qui 
parait obtenir les suffrages des autorités.

—Pour variété, qualité et valeur en fia. 
nelles de toutes sortes es»ayez l’Imperial 
Warehouse.

—La Cour Suprême est ouverte de ce

17

noue

Ainci trames,
Anglaise
Ecossaises

H IHI » 00 1 SUCourte police

(Présidence du juge O'Gara)

Fred Svheter, refusant de payer $12,00 
de gage, obtient 21 jours de délai pour s’ex-

Mdme Dorion, laissant errer une vache, 
$1 et fl de frais.

Rolfert Browne, ivresse, $2 et fl de frais.
op, lumière dans sa lierre, 
f20 et f2 de frais.

James McFarlané, jxmr blessures infligées 
au prochain, remis à demain,

Ady Andrew et Mary Foley, les deux fil
lettes arrêtées pour|vagalx)udagee sont envoy
ées au Bon Pasteur.

6 00 1000 
MO» ....

4 4’» H IX) 2 eO 
4 4£H Ul 2 00

$1.

STROUD & FRERES ir- - - - Coin des “ue«--- -

s

A^oVéwY
Company

Ricard Bisli 
après 11 P. M.

109 me Rideau el 179 rue'S|»arke

SESi Vous Desirez ■I M/m:i

OTTAWA l/'« Ifltri-fi île»!lute* A l'eiiregl*! rament dol- 
vi n' f-tre mise* A Is posies ll> minute» avant la 
e'At'Ti- •!«•* roullf* |irf'<-J(leiile*. 

lleu'e* ilu Hun-nu. di- 8 h. m A !) a.ni. 
Mandats sur ’a poste et la Haa lu'1 U’Epargnes 

•le V a. m. A • o. m

—Pour variété, qualité et valeur en fla
nelles de toutes sortes essayez l'Imperia^ 
Warehouse*

Acheter à bon marché, un cha
peau garni, beau et nouveau 
allez chez NOUVELLES LOCALES <1 d'iN. Mallrn de Poste

an Posted'Ott ,wa, i 
Octobre • sù. <—Le Rvd M. Blair doit publier un jour

nal dans Prescott.

—Attention ! Des billets de la défunte 
Banque Mechanic de f4 et f5. sont mis en 
circulation.

—Il y aura séance extraordinaire demain 
soir du Conseil.

—La chute des feuilles est très avancée et 
nos rues ont pris un aspect morne que la 
neige saule pourra diminuer.

Ans btrlllei
On dit que le shérif Powell laisse une for

tune île f100,000.

Au premier caucus liWral qui eut lieu à 
Ottawa, le parti se déclara unanimement 
pour la nouvelle politique. M. Blake sou
cieux des engagements qu’il avait pris 
vis l’électorat et ne voulant pas de la repro
cité illimitée, se trouva dans l’impossibilité 
de pouvoir contrôler ses partisans, et par- 
conséquent fut forcé d’abandonner le poste 
de che f du parti libéral.

On dit ici parmi les amis intimes de M. 
B lake, qu’il est entièrement dégoûté de son 
parti et qu’il ne sera même pas candidat 
aux prochaines élections.

Vous pouvez conclure de là, que si votre 
compatriote M. Laurier n’arrive pas au 
pouvoir aux prochaines élections, il peut se 
préparer, lni aussi, à plier bagage.

Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince u 

Huile, 
Etc.

WOODCOCK ON DEMANDE un jeune garçon par
lant le français et l’anglais ayant 2 ans d'ex Ajcecî iiI feaiiaipérience dans le# marchandises sèches s'a
dresser A I’lmperial Warehoure No 100 Rue 
•Sparks.

Achetée le |M»le de,Tarn bell Br»»., 9*3 
me Rideau.

ETABLIES AU
•" Si vous voulez examiner le 

stock du ruban le plus considé
rable de la ville allez au

No 21 Eue York, près de la rue SussexVue fols pur ael*ew
La vente d’aujourd’hui en Etoffes à Rob* 

chez C. Ross A Cie est une chance donné» 
une fois par saison pour belles toilettes.

L’ancien poste McCaffrey est la place où 
l’on est certain de trouver les meilleures qna 
lités de vins et marquee de cigares. La salle 
de billard et le jeu de quilles sent mainte
nant en pleine activité.

ON DEMANDE une jeune fille ayant 3 
ou 4 ans d'experienc# dans les marchandises 
sèches parlant le français et l’anglais. S a 
dresser A l’Imperial Warehouse No 100 Rue 
Sparks.

Tee foie per iMms.
Le vente d’aujourd’hui en Etoffes à Ro

bes chez C. Ross A Cie est une chance don 
née une joie par saison pour toilettes.

------PAU LEMAGASIN CELEBRE
CAP. WILLIAM McCAFFREYContre Merle

Un Rvd M. Fulton a fait une conférence 
r, contre laSi vous avez besoin d’un 

Ulster ou Gilet fashionnables 
et a bon marché allez au nu
méro

des plus outrageantes hier 
Vierge Marie A l’église Knox de cette ville. 
Un nombreux auditoire était présent. Avant

(Autrefois hôtelier, rue Queen)

ARTICLES

de Peintre en General
Bystander

100 Presents, donnes a 
chaque representations.boulangiTajeësey et après cette rage impie, il s'est vendu 

des centaines d'ouvrages écrits contre l'E
glise Catholique.

J'attire l'attention des hommes d'affaires 

le fait que j'ai ouvert une 
ligne d’affaires A Commission A l’endroit ci- 
dessus désigné.

Une prompte attention sera accordée à 
tontes affaires à moi confiées.

et sutresTrois cent Dix-huit C»' hollqae*
Après îles calculs qu’il donnent comme 

soigneusement dressés YEvening Journal difc 
que le nombre des fidèles qui ont assisté à 
la messe principale dans nos diverses égliee» 
dimanche dernier est de 7,798 el que le 
nombre total des sièges disponibles est de 
8,500.

L’HOTEL - CUSHING Calerie - - 25 Cts. 
Parquet - - - 35 Cts.

50 Cts.

Un départ pen Broyant

D'après une correspondance de Londres 
le départ du général Boulanger pour Jersey 
e’eet effectué sans tambours ni trompettes " 
et ressemblait quelque peu à une fuite.

On savait bien, depuis quelques jours, 
que M. Boulanger devait partir pour Jersey» 
où il avait l’intention de fixer sa résidence’ 
ses revenus ne lui permettant plus d’avoir A 
Londres hôtels, équipages et 
mais personne ne supposait qu’il allait par. 
tir sitôt, et surtout si mystérieusement.

Jusqu'au dernier moment, on répondait, 
à Portland place, aux personnes qui demau, 
liaient des nouvelles, que rien n’était encore 
définitivement décidé, quant au départ. Lee 
amis les plus intimes 'eux-mêmes n’ont été 
informés qu’à la dernières minute 
de Portland place est demeuré fermé pen
dant toute la journée ; la porte était rigou
reusement interdite aux reporters.

Avant de partir, le général a écrit un cer
tain nombre de lettres. A sept heures, il 
est monté dans un modes ta cab, en comps' 
gnie d’une dame, et s’eet rendu a la i talion 
de Paddinpton où il a dîné an restaurant de 
la gare. H a pris le train à neuf heure 
pour Jersey, vii Weymouth. Qn lui avait 
réservé un compartiment de première clas
se. Aucun des voyageurs ne se doutait que 
le train emportait le général et sa fortune.

A Londres, on ne blâme pas trop le géné. 
rai d’avoir quitté une ville où sa situation 
était devenue intolérable depuis sa défaite j

ReservesUYEM AIBON MARCHE
ns inauguré an département d* 

hé et nous continueron* 
tre vente durant cette semaine seulement, 

re du département a eu lien saine- 
et durant ce jour nous avons beau

coup vendu. Nous awmvons aux acheteurs 
que les livres disparaissent rapidement. Les 
conditions de la vente sont les mêmes que 
les années dernières. Ces livrée ont été re
cueillis avec discernement dans tous les dé
partements de la littérature.

Si vous avez besoin de Sea- 
lette à bon marché rendez- 
vous à la

M. Arthur Cushing
bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laque le 
il dirigea l'ancienne mainoo 
“ Cuhhing *' mr la rue Nicho
las, vient d'ouvrir sur la me 
Sussex un salon de première 
clas-e,' ù il tiendra "ujours des

Produits de toutes Especes, Fruits,
ETO., ETC.Tmæy Coup SupérieureI/o

£

di matinLt C. de F. de 1st Vallée de la OaUs»as

Le paie-maître Brennan est à faire la paye 
mensuelle aux travaillants sur cette ligne. 
Lee histoires mises en circulation an sujet 
d’une grève prol-able n avaient pas de fon
dement. L’argent n’a jamais manqué, mai* 
les rôles de paye avaient été mal dressée. 
I)e la quelques légers mécontentements.

Réunion a ml es» le
Hier soir, les nombreux amis de M. Al

phonse Valiquette, typographe se réunis
saient à sa résidence pour lui causer une 
agréable surprise à l’occasion de son pn o’.iain 
mariage. M. Valiquette étant membre ac
tuel de la “ Lyre Canadienne ” après avoir 
débuté dans ls fanfare des Chaudières, ce* 
deux corps de musique s’étaient donnés 1a 
la main pour sénérader leur ami et confrère 
et passer gaiement en sa compagnie les der 
nières heures de sa vie de garçon.

Il y eut une agréable soirée par laquelle un 
programme tout spécial avait été préparé 
par M. Breton. Inutile de dire qu'il fut 

A la lettre et que tous s’en donnèrent

RUE WELLINGTON J>anic Alp
Pointe A ( iatinei 

se de Jean-lia

honaiiie Moreau, du village de 
au, dan* le dit District, 
prints ahor Baptiste Le 
du même lieu et dûment

Capt. W. hJcCAFFREY.f
H
i t, commerçant 

autorisée a ester en justice lour krr rrg-s d.t lur.l.sBOh'O YS * K PiUSm- 
1IASSK — Toujours en 
mains des citUKGS de 
première maryuc

ClISHIlti & CO,

H
Si vous voukz acheter pour 

cinquante cents 
va’a»:t ($ )une piastre Allez 
au magasin de Mercerie a bon 
marché,

Demanderesse.J. Dvrix A Fils.
üks lots a Hat; n dans le « non 

<*l progressif village de Clai kr- 
ton, à VextiCinité—nord du pont 
la rue St Patrice, continuioui à ùlru 
vendus à Bas Prix et ave: des cox-
MUONS FACILES DE PAIEMENT, INTE
RET A (i Pt)L'il CENT

Près <lt« .il) marions o it fié con:• 
irn lCH dan» les dmiiérs dix in 

Nap Moreau, imurhan I de 1 en
droit indi j liera les lu ri j vendre, les 
prix, les conditions. S'udrvHer à 
lui ou à

T. M. ( un K
Crichton Lohgo 

En arrière de Rideau il t.

7 !>• dit Jcan-Baptintc altos Baptiste Ledes articles Opportunités
Aujourd’hui est la grande vente d'Etoffes 

à Rebes chez C. Ross à "Cie. On trouvera^ 
tout pour costumes de Dames du meilleurs 
marché jusqu’au plus exquis dans ce pays à 
des prix spacieux.

DEFENDEUR.
Une action, en séparation de biens a, ce 

jour, été instituée en cette cause 
Aylmer, 12 Octobre, 1889.

M
L'hôtel

Me. IMS Rue Humtev
ROCHON A CHAMPAGNE, 
_______ Avocats de la Demandert318 Rue Wellington

PATENTS
BAfle

La rifle dn fameux Etalon Vermont Black 
Hawh qui devait avoir lieu au Dominion 
Hall le 17 Octobre, a été remise vue que le 
propriétaire n'a pas 
U y a encore 125 billets dispœeibke, et on 
peut se les procurer aux endroits suivants- 
Dominion Hall, aux restaurante A. Cassidy’ 
H. Spencer, F, Satchell. à la St George 
Houe, et chez le Dr Harris ou l’étalon est 
gardé. Le tirage aura donc lieu an Domi
nion Hat', le 17 Nevwüeat à * heures pré

Manufacture d'Etoffes en Laine
IÆ

vendu uses de billets NEW-EDINGBURQH
Le sousigné offre maintenant leurs

Tweeds et Couvertes
ont obtenu le prix de la médaille, à 

ipection publique, et à de» prix qui tlé- 
t compétition

«r Une escompte libéral est accordée au 
commerce.

«VIS «tLÂ IFS IUX US EFORIS
Us per e nse» qui ont b soin d - paF*»- 

n Golv rneinem Canadien, do;v«-n: 
i ce dép rteme a et sccoui ;j-

P »
l’iusy. ete. Hand Book about

mmm gner l*ur dema. de e 1* somme d 
piastres, honora.re fixé 
en cuneeil.

AN DEMANDE une honnête jeune fille de 
U 14 A 15 ans pour une farni.l de deux per
sonnes. Certificats seront demandée.

S’adresser au journal “ Le Canada, ” rue
(L H)WELL 

8ou«-secrct ire d'Ktc tà cœur-joie.
En premier lieu on présenta en même W. «lcClYSOJIT A C»(UUW« 19 novembre 1867
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ÜEPECHI
'ISert

Lee aveux d
Clayton, 23- 

*' de prononcer 1 
pour meurtre a 
Wesley Elkin: 
ans qui a as sa: 
mère au mois ( 

Les époux E 
être pas oubli 
fermiers des ei 
Or, un matin 
dernier, leur 
en voiture, a> 
faut encore ai 
grand-père dec 
et racontait qi 
assassiné ses [ 
la nuit. Le j< 
dant avoir acc 
acte d’héroïsc 
frère et en s’é 
On crut d’aboi 
double meurtr 
émotion dans 1 
fermiers du vi 
la recherche du 
qui resta introu 

Dependant U 
était connnu 
sujet dans le vc 
sait à chaque : 
vers récits qu’ii 
la manière don 
sauvé était abs 
blable. Accusé 
publique, l’euft 
encore ne pouv. 
comment il av; 
père et mère, 
coce criminel, i 
incroyable, viet 
suivants, sans i 
dre repen.ir d' 
trueux :

“Je voulais, i 
parents parce 
trop travailler 
plusieurs fois; i 
m’avait repris el 
la maison. C’et 
lu de tuer mes 
lei dernier, me 
jour, je me suis 
pa< le trou de 
chambre que 
m lient encore, 
giange et je n 
bâton, car je sa 
u ou père avec t 
pas le temps dt 

H pour tuer ensuii 
être allé regarc 
paiaissait sur h 
voisinage de h 
le fusil, je suis 

* bans la cbambr 
l’ai tué à bout 
ayant été rêve: 
lion, je i’ai asso 
la bâton que j’é 

grange : puis 
re qu’ils étaiei 
deux, j’ai attelé 
suis parti avec d 
aller donner 
grand-père.”

Le procès de i 
qui a amsi froid 
exécuté un pan 
ncessamment.

l

1

Va* slraf

Cincinnoti, 23 
ment du jour esi 
le jardin z -ologi 

_ d’une g rafe.
Lts habitants 

sont d’autant pi 
•tendent que c’e 
jq l’une girafe n 
ILa première gir 
ui e dépêche, et 
cinq pieds et d 
environ 150 livn

Elle parait pie 
faitement cousin 

* po oora épaigué

1* FOURRURES
CHAPEAU

Grand assortiment de Fourru
res pour Dames, Messieurs et en
fants, à des prix extrêmement 
bas, Robes de voitures, Raquettes, 
Souliers mous etc., etc4

Une visite est sollicitée,

JOSEPH COTE
114 RUE RIDEAU, OTTAWA

P S.—Nouveau Chapeaux (l’Automne.

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE
Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 

CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 
-------- et tous les PRIX, chez--------- fc

HARRIS & CAMPBELL

Cette ancienne ei uonorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

10 Pour Cent de Redaction m tout Achat trgnt Compl ut

HARRIS & CAMPBELL
Coin des rues O’Connor et Queen (Près de la rue Sparks)

AVIS! arSfflâîîtsssSia PATINS
Chez TH 08. BIRKETT, 116 Rue Rideau

P.S.—IlOOO

Manufacture de Voitures
ZRyOYA-ZLÆl

m
s. leveille

-----------'vL-' PROPRIETAIRE.

S D^^HOMPSON11^011116! *e^pub11^ 9ue noaB avons fait ’acquialt’on du ^onte d’affaires e

Sulkeys, etc , Etant arrivant de Ch’cago et des autres villes américaines nous avons puisé 
de grandes connaissances dans not état, nous sommes en mesure de garantir entière sat s- 
facl*°J1- Nos ouvriers sont tous des t>loa habiles et travaillent sous notre direction ; !eu 
matér’aux employés sont a est les meilleurs que l’on puisse se procurer et nos prix très bas.

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le système qus nous m.ttoas 
en pratique dans toutes les branches de répations.

1

56 RUE DALY - - I9 ET 2I RUE STEWART
COM P AON IB MA NCFACTURIKIUL DE

E. B. EDDY
I LIMITÉE],

ETABLIE El L’ANNEE I854 INCORPOREE El L’AIIEE 8831
jj-PTiTi, r.cp.i

HAN DFACTCBIEBS et ■4KCH1ID8 en (JH08J

Bois de Charpente, Portes
Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Etc.

Seaux, Baquet», Planche» à Laver, Belles et Caisses d’Emballage.

ALLUMETTES, “ TELEGRAPHE ” de Première Qualité.

Solution d’Antipyrine
TROUETTEd.©

CONTRE
’ migraine», Maux de Têt'. Névralgie» 
Colique», Asthme, Emphysème, Uoufte 

‘ Rhumatisme, Sciatique et DOULEURS en général,
• Arolr loin d'txlfr f ANTIPYRINE de TROUETTE
■Vent# »a Oro» à M», a. 18A2IBB, Ph»roi.i, 234, bouP Voltalr» ‘
•A «h**» , D. ÆŒŒPJtffViiSï&i ,V^oinrTE 
. *T DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHAHMAC18S A NELSON

S ALLS DS VARXSTSS
Beeretelra^JMMintkeeiM. Chaleee berçantes, Chal.es il’etn.K 

Aeenbleinenle de salon, de chambres 
, Canapés, nis, taal* de seconde main, 

Toiles çe fee e tree et ronlrnnx, Ktdeanx et poeles. 
Miroirs, esta tant ee la’ll that poor meubler une maieea.

682 1& 634 RUE SUSSEX, «JOSEPH BOYDEt
KdB_FeeIeR.de.lentee.serM,,

LE

tl

Ann<

(5,xjot:
Et Heb

Publié pa

10 ae ANN

TABLE MOKAIKK

Les convois quittent la gare UNION 
comme suit :
|A AA A. M-—*3 Express du Pacifique 

pour Port Author, Winnipko 
Caloaht, Banff, Vancouver, Victoria et 
tous les points sur la côte du Pacifique 
et au Nord-Oue; t.
j§ RA A. M —*s Express de l’Atlaiti 
*TeOV que pour Vont ial. Quebec, 
Bosto , et tous le» pointe de la Nouvelle- 
Angleterre.

es local — Pour 
tous les points

A M.-
MoN I 11 K AL, et7.00

in.erméliaiies.
AC A. M.—* Pour Kemftvii.lk, Prbs- 

/ ■ ■T*# cott, Syracuse, Rochester, et 
tous les poiuls de New-York oriental.
|| AC A. M.—* Brocevilie, Perth, 
■ ■■09 Kingston Pete horo,Toronto, 
Buffalo, et tous les point, d’Üutario-Uuost

■ress d - Boston— 
(station W md- 
roN, et tous les 

ig flerre.
| AC H. M —* Express de N 
■■■f9 Pour K MPI vil’B Wi 
Phbscott, Alba 
LADKI.rillB et lu

A. M 
Po ir

6t. Jean, Low ll, : 
ta de la Nouvellu-Ai

—Is Fx|
rM NTRRAL

Bos
11.45
bor),

w-York— 
NCHBSTKB,

Troy, New-York, Phi-ny,
su!.

| CA I*. M.—Is Express St Paul et Min- 
l»wv ne poli—Pour lotîtes les stations 

Marie, 8t Paud, Minneapolis, 
Duluth, et d- tous lis poi ds au nord de 
Michigan, Wisctn in, Mmneso a, Dakota 
et Montana En ligue directe pour tt Puiil, 
sans changer de chars.

du Sault Stc

P. M — * Ex| ress 
Montreal, (jus b 

tous les points du 
el de la Nouvelle, 

chemin de fer Short Line 
Q !’• M.—* Traio local mixte pour
OiOv Carlbton, Smith’s Falls et

■ p> M-—îs Express d* l’ou st—
Pour Kingston, Peterborough 

Detroit, Chicago, Oma- 
s les points des

rapide pour
ec, St t KAN ,4.40

N(HHalifax et 
Brunswck

uveau- 
Ecos o via le

Brocevillk.

Toronto, Bupfa 
ha Kansas Gît 
états de l’ouest.

SEHVXB SUBURBAIN

Aylmer, 9p°mam''12 50”
Britannia

15.00

7.40 AM. II 35 A. 
j M. 1.50,6,00,8.30

et 10.45 p.m 
* Tous les jours, les dimanches exceptas. 

iToue les jours, s Sleeper.
J. E. PA B K ER

Agent dt s bilUts de la cité.

Ottawa, 3 juin 1889.

MONTRES ES BIJJL ERIFS
Un assortiment complet aux plus bas 

prix. Chaque article est garanti tel qu’on 
le représente sinon l’argent vous sera remis 
Reparations de montres avec soin et dans 
les règles de l’art chez H NOUEZ 
No.30 rue Rideau, pi ès du pont deeSapeurc

;

Le ‘Véritable

ONGUENT CANET-G1RARD
“t un remède souverain pour U guérison de 
Mules les PLAIES, PANARIS, FUIONCUlES, MTHKAI,

Bltuurti dt toutt ssoeoe
Ce topique eecellenl s une efficacité Incomparable 

poor Is guérison des Tumeurs. Excroissance» 
de chslr, Abcès et Gangrene.

sir -Run rouleau la ai|natsre cl-dmou

*, rat <h Orièrni 
et dsas tontes 1st 

bennes phsrmsciss.

1
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A VIS AUX MERES—Le “Sirop Calmant 
A de Mme Winslow ’ devrait toujours 
être employé quand les enfants font leurs 
dente. Il soulage immédiatement les souf
frances de ces pauvres petits, produisant un 
sommeil naturel, paisible, en faisant dispa
raître la douleur, et les jeunes chérubins 
s'éveillent aussi “ brillante et fra 
bouton de rose.” Ce sirop 
au goût. Il apaise l’enfant, amollit ses gen
cives, enlève toute douleur, fait disparaître 
les souffrances intestinales en réglant la di
gestion, et est le meilleur remède connnn 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne de 
la dentition ou d'autres causes. Vingt-cinq 
oenta la bouteille. Ayes confiance et de
mandes le “ Sirop calmant de Mme Wins
low ” et ne prenes aucune autre prépara
tion.

is qu’un 
•-agréable

üenllle Outrle—Un très intéres
sant pamphlet il! istré de 132 pages, Int:- 
tulé : Iraitèjur m Surdité, Bruits dans la 
lite. Gomment vous guérir vous-mêmes 
et ches vous. Fort franco, 6 cts. Adresses : 

icholson, 30, SL John, Montréal, uli’jDr N

ETABUMUEHT DK TAU.LKLBJJ

Habillements de messieurs faits et répa
rée.; Satisfaction garantie

A. DAÜUST, tailleur,
No. 18 rue Nicholas, Ottawa.

'an 9 la

Jamais !... jaratis !...
11 ne fallait pas que cette ft!le pût 

se douter de qu lque chose.
fo ce deMlle Diane eut la

DE PREMIERE CLASSE—C’est bien ce que’ je pensais, flt-

Et, comme Françoise semblait 
vou'oir ajouter quel }ue chose, elle 
l’interrompit lui remit un louis 
pour sa couise et lui fit signe de 
s’éloigner .

Certes, Mlle de Sauvebou-’g 
anéantie, mais elle éprouvait en 
même temps cet indéfinissable sou
lagement du joueur qui, risquant 
une fortune après d’eüroyabl- s a ter 
natives, prd son dernier louis et 
s’écrie :

Ei fin !...
Plus d’incertitudes désorma s, de 

doutes, d’augoisses plus rien à ten
ter .

M. JOSEPH SENEGAL dé
sire annoncer au public, qu’il a fait 
l’acquisition de magnifiques voitures de 
tous genres pour son écurie de loua- 

il tient aussi des chevaux dege et qu 
première classe.était

PENSION DE CHEVAUX
M. SENEGAL désire aussi an

noncer qu’il est prêt à recevoir en 
pension un certain nombre de chevaux.

On est assuré qu’à cette écurie de 
pension, nos chevaux sont soignésjudi- 
cieusement et traités avec douceur par 
des personnes bien entendues et sous 
la surveillance immédiate de M. Sené- 
cal lui-même.

Nul espoir ne survivait, sinon 
celui de la vengeance .

El e bénissa’t l’amo ir d’Oct-ive, 
maintenant .

Elle se disait que, mariée, elle 
serait libre etqu’ehe pourrait suivre 
Norbert et sa femme à Paris.

Quand elle rentra au chât -au 
Octave venait d’arriver.

Il lbnter.ogea du regard, et d’un 
doux geste du tête, plein d’adorables 
piotnesses, elle répondit:

— Oui.
Ce cou entemeut, p -usait elle, la 

libérait du pas
Elle se irum.
Elle comptait sans les impruden

ces commises sans les compl.ces, 
sans Dauinan.

En apprenant que le coup était
manqué —ce furent ses expressions 
le vaillant Présid ni “ avait été 
saisi d’une de ces terreurs, il disait : 
“ souleu/s, qui tueut leur hom-

JOEPH SENEGAL,
Coin des Bues York et Dalhousie,

TMURMUK CENTRALE
504 KITE BURSF.X

en face de la rue York. Habits d'hommes et 
de femmes, nettoyée, teinta réparée et remis 
à neuf Tapis de pianos, de table, ri leaux 
de damas, bordures de rideaux, etc, nettoyée 
oi- teints à la perfrction. Plumes d’a 
ches teintes selon Vespèce prod i 
toyées et frisées.;

Il lr AM DERI H
On ne se sert d’aucun procédé chimique. 

On se fie à l’habileté de notre main-d'œuvre. 
Satisfaction garantie. On va chercher et 
on délivre les ordres par toute la ville. 
Les collets et les poignets 2 cents chacu1 .
iR,. o-Ao-zKroisr, Prop.

5®4 rue SUSSEX devant la rue York.
P, S. Succursale, au No 160, rue Main. 

Hull.Rapidement et sans bruit, il avait 
le plus poBsib.e d’argent

tant , et sas paquets faits, .. . ----
prêt â s’envoler à la première alei-

il s.* teueit

VOITURES DE PLACEle.
Les nouvelles que lui donna M 

de Puyinaniour le tranqûillisèren. 
un peu ; il ne fut vraiment rassure 
que lorsqu’il fut bien tûr que le 
duc avait perdu la raison, et que le 
médecin avait ces é ses visites à 
Ch unpdoce.

Man alors, il fut pris de ce vertige 
dont est frappé 1 humuicqui mesure 
le précipice où il a failli rouler.

DE PREMIERE CLASSE.

Gommnnlca Ion téléphonique en tout temps
266, rue Saint-Part ri ee, Ottawa.*

GUSTAVE RICARD1 12-87-88

Hotel “ Cosmopolitan ”
Sis iierfs, excité» outre mesure, se • L'.ncien h “ d. M McCffrev •» 

détendirent tout a coup et .tel.e lut ma nlenant restauré à neuf et fournis selon 
la réaction qu’il dut se mettre au lit tout-s les commoili 6s modernes. Les mar- 
el que pendant une douzaine de clmnde et les hommes d’affaire y tro-i 
joursFut eu proie à uue soae de ront un endroit irtnquill. «t 
J p pour y faire leur irans ’étions sans y

dérangés et y pae8-*r une .îeure des plue 
agréable. On tieuve-a au-ei i 
model le meilleur choix de liqueurs de 
toute sortes, aussi que lue 
exquis.

bie
ét e

lièvre cérébrale .
Il commençait à se laver, lorsqu'

on lui annonça successivement le 
mariage de Norbert et la mort du

cet hôtel

cigares les plus 
TAHUS, gérant.M h

Ne découvrant plus l’ombre d’un 
danger, il recouvia se» facultés 
o:dmair. s de calcul, et il se prit à 
réfléchir en toute liberté d’esp it 

It avait dans son tiroir pour vingt 
mill - f anes d'obligations de Nor
bert, de l’or en 
qu’n jouissait de ses droits .

Al .is l’appetit vient en mangeant, 
et le Président ue tarda pas à trou
ver que cela éta t peu pour ses 
peines et ri n pour les risques 
qu’il avait courus.

De là à ch treher les moyens de 
recueillir, de celte affaire, un re- 
ga.ti qui valût la moisson, il n’y 
availqu’uu pas, qu’il eut vite frau-

CORSETS
Pour .esbarre mamteuant

Personnes d’embon
point, et pour les per

sonnes qui ont la taille longue 
ou courte. Ces corsets sont 
confortables, sanitaires et élé
gants. Laissez vos ordres au 
magasin de corsets de

ACKROYDEn mo ns de rien, il eut arrêté 
son p'an et pris ses mesures, et pour 
sa premiere sortie, il alla rôJ.r 
autour de Sauvtbourg .

ll se disait que ce serait bien le 
diable, si le hasard ne lut fournis
sait pas l’occasion d’un petit tête-à- 
tête avec Mlle Diane. ljiU 

11 lut fallut de la patience.
Mlle Diane sortait tous ks jours 

mais toujours accompagnée, et il se 
gardait de se montrer.

Damnai) avait bien fait quinze 
heures de faction en diverses fois, 
quand enfin il eut le plaisir do voir 
celle qu’il guettait, te dnigeaul 
seule vers Bivron .

134 HUE SPAKKS,
Patronisé par Mile Langtry, agence de 

pat. ons Butte-'ck.

FERRONNERIES
L'une des plus ancienne* maisons nommer 

claies de la vallée de l’Ottawa et des mieux 
qualifiée* sous le rapport des bas prix de la 
localité de* articles otlfcrt* <£

McDougall & Cuzner
.Enseigne d* la grosse TarrlAret

- MAGASINS:-—
A continuer RUESUSSEX ETOUKE. CHAUDIERE

23-11-87-88.

PRIX DU MARCHE
VI1NUI N

lui Pelutrei et au Public en Général
...... 40 08 k 0
..... 0 05 à 0
..... 0 04 à 0

Agneau, par
Veau, par livre......
Buiiif par livre.....

Tapisseries, Peintures Huiles, etc.
grandee vitres 
(Plate til*ae>

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND

VOL IL LES
Poulets, le couple.........
Poules, le couple...........
( '.xiiards, le couple........
Dindes, chacun.............

..... 0 40 à 0

..... 0 50 à O

..... 0 60 à 0

....... 0 75 à 1 JOHN SHEPHERD 
237 Hue liidenu, OttawaLEtiUMES

Patates le sac............................ 0 75 à 0
Celery, par tête....................... 0 04 à
Pois verte, le galon.................. 0 06 à
Tamales, le galon..................... 0 10 à 0
Choux, chacun........ ............... - 0 03 à
Choux-fleurs, chacun.............. O 02 à
Carrottes, par doz. de paquets, 0 15 à 0 
Betterave, “ doz. de paquet». 0 S» » 0

SSSEEEE 1st:
HEU K BE

Beurre, imprimé, la livre......
Beurre, en seau, la livre........
fromage, la livre 
Mi®} en rayon, la 
x»:el coule, la 
Qe ufs, la doz...............

V1N A I 6 B E So

VINAIGRERIE DE KINGSTON.
-A_. HAAJZ &OIli]

MANTJFALTÜRLKR8

Tx^5^5B,teetBetow
Garantis Purs eous tous les Rapports.

0 25 à 0 30 
0 17 à 0 19 
0 15 à 0 18

ue VâsuB Bien

livre 4 0 
à 0 15livre...,.............. o 12 KM V KM TE A OTTAWA

• 0 18 à 0 20
Par IMS les PHadeau K»l«lere. .

FRUITS
Pommes, le galon...........-........ 0 15 à 0 18
Pommettes, le galon............ « 0 06 à 0 08
Bluets, la pinte..................... * 0 00 à 0 10
Mêlons, chacun..................

FOURRAGES
::::::: “SS
1 te 18è

OOOOCKH4HH>ODÇ

$ UNIMENT GÉNEAU2
T 36 A TV’S DK SUCC&S V 
0 JÉ^» M4s«es S*** Topique | 
J ■ k Mrouon remplaçant le,
G ^ ie nk Peu sans dou-l

0 05 à 0 25

Foin, la tonne.......
Paille, la tonne.....

La laine se vend&i

àll 00 
à • 00

leur ni chûte du^

# rapide et sûre.
BeiUrie.,1 

Peut u re», ' I 
■ QBcarts, Molettes, Vesslgons Engorge-Q 
I Tmeuts des jambes. Suroa, Eparvlns, *c.T
iTPh^GÊNEAU, Î75 re» StdftiMré,P«rHiT.5a
;|6<khhkh«hhhhm|

ON DLMANOB. Un bon agent voyageur 
Uou pour le commerce de ville. Bmp'oi 

con tant. Avantages particuliers à ceux qui 
c ramèneront maintenant. Articles a,*- 1 
ciiux. Ne tardez pas. Le salaire complet 
du r renier jour. BKOWH BROS., Nuiv 
■erymen, Rochester, N. Y.

ponr h^Figave, les Mains, la Peau et

Crème de Miel
et d’Amende de Bin Is, Gelée 

le Concombre? et des Roses de Molotlerma. 
Un assoriimehfcomp 

tides de toile
et el nouveau des ar- 
t i ci-dessus ve

nant d'être reçu,

8. A. FMIÜllHk
CHIMISTE ET DROGUISTE

75-RUE SPAKS-75
Prescription pou 

préparée» arec soin 
Communlcatio

r médecins et fa ailles

n téléphonique

HTTILE

KIIUll IT IS 11 ILE
FAVRE AU & Cle, Breveteurs

IIuerl-oTi ceriHine pm
douleurs Rlmmalismal-s, les ilén 
et autres affections ^.-mblublus.

tir to.tes
mo.rhgies

A.TT KTO- S RTJE YORK

i

De celle-là, oui, i! fuliait le ven 
ger.

La voix secrète du pressentiment 
disait à Mil.- Diane que c’était de 
ce cô’.é qu’elle devait chercher des 
raisons de rompre ce mariage dont 
les bans avaient été publiés le ma
tin n ême.

Mais, avant de rien entrr prendre 
connaître le pas.é de Mlle de Puy- 
m:ndour était indispensable 

Mlle Diane se jura qu’elle connaî
trait ce passé.

Telles étaient i< s disposions de 
Mlle de Sauvebourg quand on lui 
présenta le vicomte de Mussidan, 
l’ami de ce frère dont la mort la 
faisait si riche.

Il n’accourait pas sur un avis de 
son père, ainsi que l’avait charGa- 
bement su; posé et dit M. de Puy- 
mandour.

Le hasard seul le ramen ât dans 
la famille, ou pluiô-. le désir d.obte
nir de la m inificem e paternelle de 
buoi éteindre quelques dettesdeven- 
iiiies gênantes.

Octave de Mussid tn, à c . lie épo
que, réunissant, à un degré suppéri- 
eur, toutes les conductions qui, au 
déput de la vie, promettent et mê
me parais.eut assurer de longues an
nées de bonh iur.

Grand, bien f lit, doué de la vi-», 
heureuse physionomie, ayant uiik 
•anté de fer, il avait en outre les 
i vantages d’un beau nom et d’une 

fortune considérable!
Deux femme*, qui étaient la giâ 

ce et l’esprit n êmes: sa mère, Rhè- 
leau de Com marin et et sa) tante, 
veuve de ce général le Sairmeuse 
si fameux sous la Restaunon, s'ô
taient chargée de son éducation so

Envoyé à Paris à vingt ans avec 
une passion assez forte pour y faire 
bonne figure, il se trouva du prerni 
er coup, giàce aux alliances de sa 
famille, lancé dans la société du 
g and monde.

Mêlé aux bmeurs de bonne corn- 
prgcie du café de Paris, à une 
époque cù les Septdeuii, les Mau- 
fnrl, les Dreyeaut et les Sarbovèze 
donnaient le ton, il tut vite perdu, 
le fonds de naïveté apporté de sa 
provinc', et conquit celte assuren- 
ce qui donne la cunsieuce d’une 
certaine suppériorité de le domina
tion des choses à demi f .ciles.

S’il est vrai que les gens heureux 
dont les désirs s’éparpillent en mille 
sain factions sont incapables de sen
timents sérieux, (Ltave de M u >si - 
dan devait être à l’abri des orages 
d’une gratii t pression.

Cepi ndant, il n’en fut pas air.-

A la seii'e vue de Mlle de Saine 
bourg, il ressentit celte commotion 
intérieure que Siendal appelait 

le coup de foudie ”, présages 
d’un de ces amoms q . font le dé 
-espoir ou la fiCiLte de vie entiè-

CHEAPSIDE

i

t
*

i
ii

57 et 59RUE SPARKS

les

ESCLAVES
DE PARIS

si.

EMILE GABOR1AU

DEUXIEME PARTIS

E SECRET DES CMAMPDOCB re.
Il est vra que jamais Mlle D - 

ane avait été vissi eirmg sine it 
séduisante quVl'e l’eUit alors, et 
que jamais ell ; ne le fut à un degré 
égal.

Octave de Mussidnn lui déplut.
Il était trop different de Nor-

Suit*
M. de Charapdoce êtendit douce 

ment la main veis lui.
— Mon orgueil était insensé, 

p: ononça t-il Dieu m’a puni. Mon 
fils je vous paidonne.

Le Mallt urtnx jeune homme 
sanglotait.

— le renonce à mes proj its, mon
s, j nejveux pas'que vous|épousiez 

Mlle de Vuymandour, puisque vous 
ne l’aimez pas.

Norbert s’etait à demi sonle-

bert.
Entre ce gentilhomme si correct, 

et “ le sauvage de Chimpdoce “elle 
ne voyait nul rapport, nulle compa
raison possible.

Rien, d’a'Heurs, rien au monde 
n’etait capable d'effacer du cœur de 
Mlle de tiauvebourg l’image de 
No b rt lui appp'aissant pour la 
première fois dans le? bois de 
Bivron son fu-il encor t fumant à 
la main, vêtu de sa veste de bure.

C’est ainsi qu’elle aimait à se le 
figurer frémissant d’énergie conte- 

en uut>, rongissunt, intimide, osant à 
ptine lever sur elle ses beaux yeux 

rauque j tremblants.
Cependant Octave ôtait pris, et il 

s’abandonnait délicieusement au 
sentiment qui l’euvahissait et qui. à 
chacune de ses visites à Sauvtbourg 
le pénétrait davantage .

Mais, en amoureux chevaleresque 
et qui prétend ne tenir la femme 
armée que de sa seule et libre dispo
sition, il s’adressa tout d’abord à 
Mlle Diane.

Ayant réussi à se trouver un 
instant seul piès d’elle, respectueu
sement et de la voix la plus émue, 
il lui demanda si elle daignait per 
mettre qu’il sollicitât du marquis de 
Sauvebourg l’honneur de sou a ban

nis

vé.
— Je vous ai obéi, mon 

murmura-t-il, elle est

£l,e visage de M. de Chimpdoce 
à ces mots exprima la plus affreux 
angoisse; ses y.-ux rou.èrent dans 
leur o b;te, il raidit ses bras 
avant comme s’il tût voulu écartei 
un fai tôme, et d’uue voix
j] ppi- •

ma fé rn-

.i! heureux!...

"• oiivulsinn suptême le ra
battit sur ses oreillers! il était

S’il est vrai que parfois, pour les 
mourant-’, le voile de l’avenir se dé
chire, le duc de Champdoce avait

XII

Repoussée par Norbert, brutale
ment chas ée, mademoiselle Diane 
reprit, la mo;t dans l’âme, le che
min de Sauvebourg, que l’instant 
d'avant elle parcourait palpitante 
d’espoir.

ce.
Cette dém «relie'a surprit extiê- 

memenL
Tout entière aux anxiétés de la 

lutte qu’elle avait entreprise, elle na 
s’ôtait aperçue de rien ,

Elle fut affreusement impression
née : autant qu’un malade a qui le 
chirurgien,annonce que c'est assez 
s’engouidir da is la souffrance et 
qu’ure horrible opéra ion est deve 
nue nécessaire,
Octave la forçait, en quelque sorte 

de regarder eu face la réalité.
Elle s’arrêta sur M. de Mussidan 

un indéfinissable regard, et ap és 
une longue habitation lui promit 
pour le lendemain soir une réponse 
décisive.

La nuit entière‘se passa en épou
vantables hésitations .

Avoir commis un crime et n’en 
pas recueillir les fruits...

Cela ne pouvait lui entrer dans 
l’esprit .

Le résultat de ses méditations fut 
la lettre confiée à la fille de la mère 
Rouleau.

L’accusé qui attend la délibê- 
latiou de ses jug s un verdie’, de vie 
ou de mort, n’endure pas tout ce 
que souffrit Mlle Diane pendant 
qu’elle guettait au bou. du parc de 
Sauveb>urg le retour de si messa 
gère ! |

Celte atroce agonie durait depuis 
plus de quatre heuris, lor.-que enfin 
Françoise reparu i toute etsouflle.

Qu'a t- i dit? demanda Mlle

•— Rien 1... c’est-à- lire s-; il s’est 
écrié comme cela, avec d s gesticu
lations dé furieux ;

L’appantion du 
doce l’avait terrifiée.

Elle corn prenait l’horreur du cri 
me maintenant qu’elle l’avait

duc de Champ-

Et elle courait épardue, car il lui 
semblait que des voix effroyables s* 
mêlaient aux mug ssements de la 
tempête et que daus les téi ôbres au
tour d’elle, des spectres la mena
çaient.

Mais son Imagination n’était pas 
de celles qui restent longtempsfrap

Lorsqu’elle tût regagné sa cham
bre, sans bruits, comme elle l’a

it quittée, quand elle eût fait 
filtre ses vêlements souillés de 
ue et toutes les traces de sa sortie 

elle commença à se rem tire, «t 
mô.xe ne taida pas à sourire de ses 
terreurs.

Réfléchissant, elle se disait que, 
l’arrivée du duc, elle eût peut-être 
reconduit Norbert, et que désespé 
rer se ait faiblesse tant que Le «Ouie 
fatal ne saurait pas prononcé.

Accablée de honte sur le moment 
et frémissant, elle avait menacé 
Norbert.

Plus fa'me à citte heure, elle 
■-■utait qu’elle ne pouvait prendre 
sur elle de le haïr.

Toute sa haif.e s'adressait à celte 
autre femme, cette rivalle, cette 
Marie de Puymandour qui avait ôté 
comme son mauvais génie*
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